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P •* de uholtra en Italie
j 1’oMF, J7 I.o pouverntiiient a dé- 
i ni* officiellement lea rumeur» d’a- 
| i»rô« leequellea le ( boléra aurait fait 

•on apparition en Italie. La condi­
tion Munituirt du pays eai/ excel- 

-------------  ! lente*
Lo rictjcaeiaent ‘ ‘^ loibltdun Rc olutton t a Armor.ic

; ■ t.u!.c, 27- Voici le» nom» d<*8 1 <,o.\^tantino!,ij‘. 27 Lies avis 
tir* u»^ lui fonriein. cu lte année le d lir/^uou; i îiu aujet «1«^ la r*volu- 
tj, i, i > ne ni <1 • A irnl>44Hlon : ion qui a éclaté en ce pays, annon-

Li**ii!-c>l l’ii-ir, coi.nnandant ; « »nt qu'> ti «‘éta h'Mjnic. df1 noidat»
Jn</( • T«>. V, < ;. U. r 4. a ijud i it : turew i liii; dt h p.-ripiiM’ ^ oms
/ ' H Mori’if*, bat » lion, un*-tann q 'ni y «-él*r*niit
Slu'ff >r 1 î » dd 't .1. II. Ilutchh.MUi, l« Hervit e. Ia-» tiii.'L h m s li
*4q.f <i . • \; i ; ca.d. lî. <•. Zealand, r« nt l« u anr la u* >upe et pluaieur»

Situations vacantes
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. i iîl\ f-* 13« ru»Notm-lMrm- K
frmu;

1 i»i»
114111 VuT le-- cl* ■tfie

IMi . u<

ON 1>KM ANi'l ileli’» lK»r*> » uvncr 
l ' h dt iiuvuil.i-r h plnaili * t leli-rr, (imim- 

de four,.»4*i»«,ii; ou\ r.iK*' “ 
ciu t ** il. N. Demandez toujours a votre 

opicier la ceieore fleur 
i * Royal” préparée d’apres un 

nouveau procédé français.
I7tj jno

Aujourd'hui La PKEjBRcommence 
lu puPlicaiion du plu» beau feuille- j 
tou qui sc soit publié au Canada : !

HISTOIRE D AMOUR !
L’action de cette u-uvre est dra­

matique, émouvante, mouvementée*

FEUILLETON DF LA PRESSE Otte foin il alla droit à l’oreille
I de Véronique.

Monsieur le curé — dit la I 
j paysanne d’une voijc que l’émotion i 

inélée d’effroi taisait trembler— 
j avez-vous entendu ?

Quoi donc T—demanda le eau- ! 
tonnier.

; On vient de s’arrêter à la porto, j
j pensa-t-il.

De nouveau il écouta.
Des paroles étouffées, entrecou-

ETABLIE EN 1670

HISTOIRE D'AMOUR
l'HEMl Jr.KK PARTI K

1/KiiUiii! Trouvée 

1

LOTERIE MEXICAINE

N hEMAVDK d. - ai* 
id*- U < auipagne prufc*!

llline, 11‘niilton ; « ipt. ! . IL Ko-4, p* rfonneh fureut tuéin. 
iHm» ' H « <»n ; li-n . K. 1>*-hV>u- ] l'u «-«^rtain nombre de Musuln

;n., \ ictor . 1 i .vo!»tr*a]; ; ont ensuite att.-iqué te consulatvaw»
espt- H 
eapt. J
fie c*ariiib*>n, 1. 1'. !• ; major J. 
A. (rarrif.oii, Artillerie de , irni- 
sun d'fi*«limx ; i 11".I. t.. A. .-Miitli, 
Saint Jm1.ii Ki:'- »» , « . pt ’A . j.i^ic.p, 
t„f. Hai.iJx . 1 » . ... lunn.ii**. ,
Saint-J» •• '*
Ire batrevi'» 
capt. K. *’• ”*
Kill :L .V • *r •

r

ulman* 
an-

NIE 1A NHK y,ue 
iiiin l'Hpiitouu.

il .«*r. iL>mc, H ilifax ; giais à coups de pterri^s. 
Lanawortn, Artillerie > ---

Parc Lcy>tne
Voici le résultat des 

d’hier :
Course spéciale, bourse île

« ).\

ON I>KM vNI»E une mod1
r.'iM* l'-ui rue >»*• ('u t* rin«.

Depuis deux heures il faisait 
t nuit quoiqu’il ne fût que huit heu-

i t d’une irréprochable moralité. 1 yes du s *ir, mais en novembre la d’en comprendre le •en#, 
situe rue St-Andrs, conte i ’est un feuilleton qui fera couler niüt vont •.•••, et c'*--. au mois <i** l’aron et Véronique frissonnaient 

nant »“pt appartements avec bien d* s larmes d’atU-ii<irisseinA*nt. novcn.or* d» rannée ISé* que notre | commesi quelque chose d’invrai-
A

pées indistinctes, arrivèrent jus-
.
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-CHARITE PUBLIQUE
ftftisBM 4üi*ireh bous un »»ontiat derlagt 

uiMém àf> U CocaMEDto d Aroéna- 
tlom lutoruaUooalBB Mou- 

«mixtes
Gr*Dd Lirais ui«u*uf»i dan* k» l^eiuoa

courses
O
O

N 1>K M \

N | ) K \» A N I

ba n et w.c. Très belle cour. 
Prix modère. E. R.G^RCAU, 
67 rue Gabriel. 181 jno
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C’est une histoire vraie dont tous i ré« it commence.
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foudre u* une tKlluo
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2m©t haint- | Factorv Luy
* . W i,. J;ir, i ( i l and l*ic.
t. W h .r i. 1 Chance..........
J. Hors**yt 1 Loir uU 1.......

i rp %)
i à (/‘." d du ; ‘J.‘al,, J.-lj.

;.n . Fumez te i

ü mort de A’
*>poir ; * ’.♦»* remet i
’apjiétit lui { riant;o *b‘s
(i i ’'S t /. i r ( ^
jrison 4*t *e i ' ‘ 1'^ »2 i»i IV ». 1
Il croit tér- j ve In o U, loi
* «era corn- j ù •* L .\4 14* d<

■t - tior.s
ce et d. Siiitii

, : a, < i - T

>rtatlons en
i Leh remet 

Baume dus■ A coinrr.t* 1 vietment si
S, Xi a*.' 4 ; nombre de i

, r '2 ff tl.Ulô ; I sc i-ervuru t.
lilh. ; ; ,'iHl.- i de» prépara
ü, ?1 . l'v*. ' i : i auHs»t des
•s, .‘7 lô,ti69 ; (ampagne*
T monriat* . ; tant des vsntation de ! mieux réi

np >r’ ation»
j personne»e 
j la Lie.. Boit

citent (V>n‘
iiiSOU'Ù du.-* 

i i tn* açenti
f.) • ».t*S i.

1 C.-i • r. à Lar : prévient q
j sable uour,• r. l’n * >1-

; armait soui . i rn arriver t
ir pinsiCTni i fausses pré

.t o’vtfruvo]r !*• nom dt

A N h K

v. !>t. une

les détails sont empruntés à la vie I ^ns, vêtu du costume ecciésias- 
réelle et qui est écrite avec autant I tique, était assis dans un large fait- 
de ver\o que d'émotion. ‘«“‘I c*nnt, & l’.ncienne mode.

• L ne lampe modérateur, munie de 
Aprt'H t:n dft.ui émouvant, 1 mtn- | ko|| ak>llt.j;ur ,.n papjPr Vert. éolai-

KUe sc déroule au uiüieu <1 une «é- J raj^ UIJt. pj^ce de dimension moyen­
ne de dm lies des plus tou<*hants. I ne que son ameublement désignait 

Cette HISTOIRE D’AMOUR est le j comme servant tout à la foUdesal- 
feuilieton le plu. profondément dra- ^ manger et de cabinet de ira

A VENDRE A TERREBONNE ! n.atique qui *it jamais été publié- 
------  l^iachuns en prt*fiter.

Ayant

ic.de

atherim

k> av

Comptables.

rn au

Durant
p iit-vv c r-.or n di matin, la foo- 

r:- e-i K; '..fée sur le cloeh<« r de 
, .*^1: e catholique de cette ville et 

a mis le feu. i/.tlarrae fut promp- 
îeuont donné» , ei 1»> paroissiens 
f in ut hiei iô- mit le l*eu, où avec 
,i. h * a< lies et il* s i»-» sous m di- 
j*. n.ii lie M. Pîtbi é Von Liera, i.- 
vMi> .rent à » oeptr le clocher en 
<,r sous • t'.ammes, et par c»-t 
, ifort lui. then, d» parvinrent à 
c iu\er leur joli» ♦•«i»'*» . ‘ * wt prt s-
r-nf»* mtrricntéii x que récl’se, le 
l:i-e«b\tère et les dépendance» 

as ét

’ SPECIAL 
indiens de la ( ie du 

Montagnea Vertes de 
ont été enregistrés au ; 

s marques de Comiuer- ■ 
u 2bi l conformément i

nui*-'Vies deeoiniii'-r- 
de î brique d(* 1879 ”

h mu;en»de la < 'ie du 
Montagnes Vertes de- 

roj ,.l lires qu’un grand 
uarma» iens et épiciers 
* ce titre pour vemire 
tons talsittées. îl \ a 
n- qui parcourent les 
; dei» hommes por- 
icveux longs, afin île 

-1
sc disant soit agents de 

'.-sodés et quelquefois 
i du propriétaire. Il • a 
emmes qui prétendent 
de la f te. Méfiez-vous 

stetirs. .M. Geo. Tucker 
'il ne sera ims reaDon-

*eux qui se servent (ta 
irations vendues cous 
ia Cle du Baume des 

.v»oniagr.es v ertes. Demandez tou- 
j» urs les remède» de Geo. looker 
et exigez que son nom soit soufflé 
dans le verre de la bouterie et 
l’adresse ‘*4-29 rue Craig, Montréal’’ 
sur chaque botte i*4 -jno

Fumez le nouveau Nectar à 5c
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1608 rue Notre-Uame,
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SCHANG£XL

Pour propriété d».' vilM'. un»* tnivciiin4ji

MEUBLES DE KA3RIQUE
\ E . ORF OU A O JER

A VI-'- f isir.-il- d’ •»':!!. Dull It'tr»-. fu r a

I MLODEAU & RENAUD
k >

COMPTAI 
la Kle BtJa

hpeclalin- : règU-mcaU de l
t:> .ont U

Agents d’immeubles.
^ LP HO r. Ln BADIE

qui s’étend de Chennevlère» à Rrie- 
Comte-Kobert.

Le curé »e nommait Léon Du- 
breuil.

AOKVT PTMMFUHLE8 1 Se» paroissiens le désignaient gé- 
A«^r»Av^r«. "'kict» et CoiM-fTioy» néralement ainsi : Le bon curé Du- 

15 (ote Bt-Lambert, Montréal, breuil.

passer.
En ce moment, au dehors, une 

voix étranglée prononça distincte­
ment 4*es mot» :

-Ah ! la malédiction de Dieu e»t 
sur moi., sur l’air que je respire... 
sur le sol que je foule sur 1 enfant 
que je porte ! ..

Nos trois personnages avaient en­
tendu.

Un frisson pareil effleura leur
chair.

Silence! répéta le prêtre, - si­
lence ... écoutons. .

Une de ces formidables trombe» 
de vent qui en pleine mer coulent 
les grands navire», s’abattit sur ia 
maisonnette, en même temps qu’un 
immense éclair incendiait le ciel. 

Hous cette irrésistible poussée, hi 
jp ivrit violemment, etturlfi

cette commune placée sur un de» seuil, sombre dans les feux blancs 
sommets de la chain»* de colline» (je j.t lumière électrique, une

femme apparut, vêtue d’une longue

Sou.- i* s rayons de* clar ? douce 
corn entré» par l’abat-jour, le prê­
tre Usait son brév a re.

La maison dans laquelle non» ve­
nons d’introduire nos lecteurs of­
frait l’apparence la plus modeste, 
aussi bien au dehors qu’au dedans.

deILES kt COMMISSAIRES C’était le presbytère du village de 
acqi'ks, Montreal. : Sucy-en-Bn.- ut le prêtre lu«ut 

: son bréviaire detservait l’église <le

z&;

<>

\ (.
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1764 RUE NOTRE-DAME
ii inurn m j w la

; MAISON PARISIENNE
D Alt T et PHOTOGRAPHIE

1 EM' t- 1AK
ï: m ia-1 : l. v< v ^

Ex-gérant de ia maison Muinière^ 
Par id

IG*. CARRE PHILIPPE

Telephone Fédéral, H- B. I*. 10IM. 
Avec 31 M. J.aBadik k LaRaho:. NuUona.
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* Ja* «jV;r> °u îl J*>hn If 

| ,i .e.
tun. own-!'V*uJlou, » îourUjs*'’;uont.pyri
lit. Irint - iumi- 1 h- Mü!-.4. ‘

k-, -1-» ru»* Noïr**!»iv : 1-u' .o.r{
son, lu»., rut- Nolrv-ban.. « • John i: | y \ » J, .-AN Al. »;

•< • :. i. -, » *. tuai d* s rur- CiKigci fi.» ur>. ».>;

a é jrf*ur pr* 
il tea More

mx. « hur* t. . 
r a H. i'»* * f.»> r N*'

■ .ü. Surlnicuuu;.

rc

Vite do 
H ir% #•;

d.* ptv Rorr.r: .’ i 
r*-t<T.i in-*’.anlaii^nivn

i. .ii» nt pas ia i>r 
i/éeh-, *-si assurée

iron des tlamnie

1 i 3 t€ >1 x a

Situations demandées 
Fumez le nouveau Nectar a 5c ^ T ' K ^

S&foi
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[ ri T F. R N E g. £ a T E R H E
ARGENT A PRETER

Créances Achetées a i et (» par cont

i.. iî i-: i . v v «i v: it
N'CTAIKÎC

11G RUE VISITATION 116

in i : ^ r -invoque»
fcjull —Jno

>uli*'r* |)oi»r 
ia de» rue-

Nouveau svstéine ùe nriino»
FaRI>,-7 -Un grand nombr 

journaux an*.

ni et Munie (. :»lUe.*:u« 

l \ M iN CON -EII. A vendre ou a louer

Architectes.

\ r RoY c . L. Z. GAUTI1IIR
▼ » i

*80, HUE hT-J AC QU LS 
!'Uiflce de ia ii>u»<ru> d’Epargne. Montreal. 

Elévateur, 4e pit»nchera i barnbr » 4.
il a v—la

y LACOMBS.

ARCHITtCTE tT MESUREUR
ISICi rue Notre-Darac. Montreal.

15 mare 1 a

frefontaine

ATtCmTF'^T?! 
(Fneref^enr feu Victor Uourgevn

12 PLACE D’A K MES, MONTRÉAL
ü oct—la

BOISMXNV
ARMTRAGFfl FT EVALUATIONS 

Bureau de Propriété* Foncière*
SJ I» H VOTE PLACE I> AKMKS

Arpenteurs.

ARTlil# MNCU1NT I J. I>EMKR8

\T INCENT & DEMERS
Ki<-\ es ùipjom-- de f Ecole polyîechnwiuc 

Ingénieur» civils. Architectes et 
4 rpenteurs

74, rue St. Jacqus 74,
A" D”* • • - d üventton MOVTHEAL

Ti aobî—-la

polisse trompée d’eau,et portant un 
olifant dans ses bras.

L’abbé Dubreuil, Caron et Véro- 
niqt se levèrent, en proie à une 
Atupeur plu» facile h comprendre 

I qu'à décrire.
Depuis près de vingt ans oéja il > L’étrange apparition, courbant le 

habitait le presbytère de Sucy-en- j front sous la rafale, fit deux pas en 
B* * . | avant et «e trouva dans la lutte uu

II espérait bien y finir sa vie, et cantonnier.
reposer à son tour dans le cimetière j fine accalmie de quelques se- 
‘■ ù il avait béni tl*‘ si nombreuses condes se produisit; le vent siffla

Kuu iromelueut iftOBUBMS » es® dawd pmx^aw 
Mvcreuuro do i tatéséssr ot l® trs*crior. 

LOTERIE DK LA

BIENFAISANCE PUBLUXUE
Le PrccBain Tirage McmimI

Aura Üet» d*u*» 1» cité d« Mexico. J#ndllO

10 JUILUET 1890
PRIX CAPITAL^ - $60,000

80.000 blll»U à 04.00,1320.000. 
prix des billet*. Argent nroirUmlX»

LISTE DB^ PRIX 
1 Prix capital d® fflO.UOO............
i Prix capital de ZO.OÛO......... fait JO.WO
i Prix capital d»» lb.000........... fait IJ*®®
i Giaud prix de Z,000............. fait Z.000
SlTtxclall.Oie^.............................fout 3.J00
c> Prix de 600............................... ‘J00.6 ÎtS?

100 Prix d»* 100 ............................ fo»J WJ®
340 Prix do ................................................ \iam
kA Prix de 2U .............................. font-

PRIX APPROXIMATIFS 
l» Prix de- |»u, aporoxtmattf* du £rfx

150 Ihrix de $50, approximatif* du prix ? ^ 
150 Prix de $40, upproxiraatif-* du jwlx ^ 

■*> ITU d. »». rtéoidra^

"276 Prix ^emoniantà âi7CL5fl£
Tous t®* prix vendu» aux KtaU-Lni* *cu8 

l>avé* en plein argent américain.
tombes.

c haritable au point de s** priver 
lui-même quand il le fallait pour 
soulager une infortune, il avait su 
s’attirer l’estime, la sympathie, 
l’affection de tous, des petits et des 
grands, des faibles et des forts.

La cure at tenait à l’église.
A l’époque où débute notre récit, 

le chemin de fer ne desservait pas 
Sucy-en-Brie.

La nuit, au dehors, était très noi­
re.

Dans les petites rues deSucy,pas 
un passant.

Brusquement l’abbé Dubreuil po- 
j sa sur la table son livre tout ou­

vert. dressa la tête et prêta l’oreil- 
le. .

Il lui semblait qu’il venait d’en­
tendre résonner nn coup de sonnet- 
te.

Au bout de quelques secondes il 
acquit la certitude qu’il no s’était 
pas trompé.

Pour la seconde foi» la sonnette 
retentissait.

Quittant aussitôt son fauteuil il 
se disposait il aller ouvrir, mais au 
moment où il se dirigeait vers 1a

moine fort; le» roulements du ton­
nerre tire U trêve passagèrement.

L’inconue releva la tête et respira 
plu» à l’aise.

AGENTS DEMANDES
rrPocR i » taux i>b clubs, où Pmt®* 

antres informai!uo*. écrive* Umbleraeot ou 
« n faisant connaître votre réél­us a raise. j , ;e comté, la rue et le muxiiérxx

Klle jeta autour d’elle un rapide | Vouaaeresi certain d obtenir un® répoiMM» 4
regard, mai» ce regard ne pouvait 
i ercer les ténèbres épaisse^ qui 
l’enveloppaient.— LUe devait »e 
:roire et se crut en effet, toujours 
seule, tt sans ou’elle en eût cons­
cience ces paroles tombèrent de ses 
lèvres assez distinctement pour être 
entendues des trois personnes qui 
se trouvaient à son insu si près 
d’elle.

Je n’irai pas plus loin. . Je huis à 
bout de force et de courage. Kntant 
maudit . c es; ici que je te dépose­
rai pour ne te revoir jamais. . 
- Je te permettrai de vivre, mai» 
en souhaitant que la mort te prenne 
et qu’elle enferme avec toi clan» la 
tombe le souvenir que tu me laisses.

Et, se baissant après ce court mo­
nologue, elle déposa sur le sol la 
frêle créature qui laissa échapper 
un faible cri.

Pendant ce temps l’abbé Dubreuil, 
dont les yeux s’étaient habitués à 
distinguer vaguement les objets

von fj- maud-s avec plu* de célérité si voua J 
joignez une enveloppe portant votre adret*®.

IMPORTANT

de I Achetez Y O* M*t
j Ion chef K. Jjipo 

, ont imaginé un I marché |N>ar a* h» 
nuu.cau de primes qui «ont i n,7,
tu sc-niiuV de véritables loteries.
HusieuiN d»* ces prunes ont une j Tom ^ j.n\

de s ru* - ^aint-lai

4 1,4 )1 ) . KA .
,, «..at'-*.).»-:!’ iincô’rilc ma 
lt v ;, i i c \ iirin*-. ■■ 1 n> .’•"•r ' t 
». ♦* sve< um- » h.'tnibî-e pour 
urc*>»ci *ur .t- i.-. u\. >«*. •*

E*t.

S OUV
quantaine d’années ))arut sur le 
seuil.

C’ était Madeleine Lody, la fidèle 
servante du curé,—Maman Lody, 
comme on l’appelait à Sucy-en- 
Brie où elle était née, où elle avait

ÏH. LECLAIK j toujours vécu.
• ARPKVTEim Monsieur le curé,—dit-elle,—on

! IL K f* K T-JACQl'LS, MONTREAL I vient cle sonner notre porte.......
fcub^lri«ion de cadaatre, brcvét»d‘inv®ii- Eh bien, Madeleine,-- répondit

____   ] uoii*, UA*i4iUts« de coimuerva, tux I le prêtre,—il ne l'a ut pas abuser do
snov-iahq ia patience de celui qui sonne.

EDOUARD IV! O R I N , p La sorvant- disparu t.
PH A R M UTEN ! «ï » L’abbé Dubreuil ferma son bré-

aI'TFMKUR KT ivoî’NTFT’R civil ; viairc et le posa sur la cheminée.

porte de U salle à manger «celle-ci ,iaus l'obscurité, s’approcha de la 
s’ouvrit et une femme d’une cin- mme.

Il lui posa la main sur le bras, et

DEPLACEMENT

a l’avantage d’annoncer à ses clients, j soLucmr.uK df Pxtextxs

qu’il a transporté sa pharmacie Bureau: V Côt* de la Place d9Armes

|.i quan.ité d’» r qui 84* trouvera I , s 
ilan» b b t:«t d4- lu L tnaue d An- i i,.^ l

ires grande valeur.
1 ’est ainsi qu’uni' publication 

offre une rente viagère d«*
Ira ne s «i 11 lecteur q11 * aura iiiuuj"
1
dans . - - - .
pb i» rrc le î rcmier rnercred du 
j; <is !*• juiilei. L** même iournid 
« ffr, iint* mai--on de is.r^Hi francs, 
garni# de meubies, au lecteur qui 
indiquera le chiffre de» entrées, 
peitduiri la jonmé» « •• *1 août, dans 
les huisées de Londr* s.

Lu antre journal off re à toute per- 
Honne qui devun-ra quels sont b ^ 
quatre produits qu on a enfcrTnc** 
dan** un coffre a i bureau du journal 
et qui seront du goût de tout An- 
gla

^uit* » h* ■ Kofcarty.
•ni pf *.v.ute-< 'nth«*riD A

Al \ l’filX I)F> M Wl TArTI HK-
A \ i*

M \

C» r*ndt' ré*l1

aix“»ux e*»

‘ri n

oaïuc.
fk Coin «h- ru<îsc>ntn * i Napo | l’encoignure do* rues Ste (Catherine
' Vr ! :^asi 11 - ^ t !» iv- u f - .r ° F* ; | et des Alleu .nds. ‘♦juin 1m
ku hhIon. <le* mieux nilu*. ^ I 
rn on un )*on mar liand Uülleur J .

v .ui: Cave «: * î l •• ['■> ! J
MARCH \ND-TaILLEUK

MON TU FA L.
EMILE VAN 1ER

E* août—1 a

>er * L). J 
l.&rbeau. 41

W. LAMONTAGNE

Deux minutes s’écoulèrent, puis 
la porte se rouvrit et la servante 
reparut, non plus seule mais en 

1 compagnie d’une autre femme.
La nouvelle venue était une pay­

sanne d’une trentaine d’année».
(Ancien élève «le Vécoto TVrfytsrhniqn*) jrn voyant le prêtre fit un geste ! ne

lui dit d’une voix sévère :
Malheureuse créature, quelle 

odieuse action allez-vous cam- 
met tre ! !

En entendant ces mots, c*n sen­
tant cette main la touener, l’incon­
nue n’eut pas même la force de 
pousser une exclamation de sur­
prise.

Une terreur indicible venait do 
s’emparer d’elle, la paralysait, la 
rendait muette.

Le prêtre la sentit trembler do 
tous ses membres.

Rallumez la h nteme, Caron, 
poursuivit-il en s’adressant au sa­
cristain,—Il faut que nous sachions 
quelle est cette mauvaise mère qui 
parie d’abandonner son enfant et 
souhaite quo la mort le lui pren-

Adressez JJ. BASETTI,
Cité de Mexico, 

Mexico.
Tout** vos lettres contenant des mandat®

po*L® finis car tou*»** h* compafcroiéft dax- 
prt**4*H. »• change sur New Wk. trait® ou
note de post»*.

CONDITIONS SPKCLALES

Par ie* c onditions d u contrat, la compagnie 
deit déposer le plein montant de tou* le* prix 
• oiupna d.Mi - le urage, avant de pouvoiryen- 
dre un seul billet, et recevoir le permis officiel
l'UCKi» nricxT : -Je. par lt* pre«* - . certiflï
aue la Banque de Londres et Mexico a en dé­
ni les funds necessaire* pour garantir le 
tiaieinent de tous les prix qui wrent gagnùa 
au tirage do la Loterie d® Bieufaiaaaoe Pu-
1"iquc' AzotzxAR CiATILLO, Intervenant.

l»e plus, ia compagnie est requise de <ti*îri- 
buer cinquante-six pour cent de la valeur r 2 
tou* le* bih* t* en prix—une proportion plus 
élevée que n importe quelle autre lotterie.

Finaleuienh le nombre de* billet* est limité 
k bo.uuo- -ïü.Oüô au moins que le nombre vendu 
par les autre* lolene* du même genre.

m T. l;

p-Op!i

l(| 5 m» h i '•*' d»' b;irbi«T avec
-adic -tt . rue cite (. ali»'-

Ingénieur Civil et Arpenteur | de surprise et d’inquiétude.
ILI;f .-T.JA1 Ol LS r \.ntm^nî Véronioue

au
KUK teT-JAt qL lw<

n.-r" d** G» (Gnc, d'
BR E V lûT.S I >T N V K N TIG N.

! On entendit claquer les dents de

Fumez le nouveau Nectar a 5c

—Furo *-toujour* crni-v.il.' I1* notr»'r ropa- 
naraii4>n iw*m faire ion»'.tu «• - i-o. -» f > . ih i Co" l ? s r-u-n----------
£ai»f« la tigurc d» > «i.iur. vû H«)n u.-ag* uni- vi- \ »' y u' » sia
' * iA * ' • •' 1 ’ ÀlKCraeOnUn*:.

'IM-u-: la prclwratioi. pour vi.vpFt o Kr

VFNPRK poi’.r cau^o <1»' santr, un r<;
»-/i,rar.t i «'•nri*. N'! 17)4 Me» a nern.»; ! av

! : ! 8 r. ____ “W! °
uuruut liconc.é. No

No. 32 RUE 3AiNT-LAU3ENT l Varr,' * -- •;< t omnu ro®^ eux, pix parfim pour
____ j 1» Canada et l'ètranK®». 15 uisu—1 a

M ’.A’iu rtrujnoavilit ur d'’8 boa»ix otabU — ■ * - . ■„ :
4M • - ••».* • Mo. rr ai in» f * <»r I M

-u( ses •. U.- . • Ni*. ;• - m | I .ovaires
K'**i»H:.». .-»rüii.<‘n* »b nmr. handiHOwfrança ses ____
• • i*. < m. > i ? i r\

:;è Hue St. Laurent

-Comment, Véronique, c,e8t | la nouvelle venue, mais elle ne fit 
vous ! -dit-il. -Est-ce que cela nt) i pa8 wn mouvement, 
va pas mieux à la ferme des Ko- I Cn instant après la lanU^rne ral-
siers?........ lumée éclairait l’intérieur de la

Hélas, non ! monsieur le curé, Lutte du cantonnier.

un billet d’alîei et retour ü 1 ,
Liightun, ainsi que les frais d’hôtel i 
pendant trois jours. 

l*n autre iour.-al offre ‘2«,> livres
•tvrlir.K i la |>er«om,«-_ «jui »“»» 7.'".'«i

jxfictomcn! ♦•t fait connat* ,, , ,.r^.'r > • • rt.uous.u . ; •*

w-w Ci roudr» aux chcviu v i».*ur 
lîarurwlh». Auofci une 4®s nu’ilh ur®* 
t »»ii8 pour nettoyer la bom be oc iss 

t.t p,»urdonner Un.uo Rom-
ftohir* - »t incheH nu '.***» et 
touloum a.nsi que W* mal de

h-iî aux poutlr» - pour 
H< I»«T les

, A
TAPIS, PRELARTS

El fournitures de maisons

ut»- et b

.•«•eerie dans un I
outre. I «.h pi x. Petit loyer, s adresK.T ] “
!, « r t.de la F»'é\uya .* ' . rue l,e p«*u! magA‘in atl comptant q»*. i-x*® *inf 
li.inic. \o IckO. 1ÜS - lm_ j çpét'alu* f>; rnar« f«;*c:d lu maiho-i

LETFNDR K et A b > R \ \ l ' LT.
UKi Me ( a* herine.

eompté exiet 
tre la rremière 1» nombre de lettres 

. tr.iplovées dans l’évcrgile de 
saint Mar:*.

Vu* iQ’azve 4le cent vingt-’inq or.*

Paris ‘J7—Les Journaux russes 
annoncent la mort duu» 1* n mde 
Tamara d’une dame nommée i’ry- 
gunkos.t qui a vécu un siècle 
et quart !

Cette vénérable personne se rr.p- 
peUii fort bier Catherinehi <Jrr.nde 
vi Napoléon auqufl elle affirmait 
ft,voir t.n jour nervi des œuf» . is 
française ! r'on lo plus jcu»i* .a 
quatre-vlngt-dix-huii ans!

Le cholcrs

Od le irix sont uu grot* quart III' Ulla

l? AN purgatb» 
hifnÜliblc. Li e* le- 

jhîiui.s tou^ks- im rcit
ue

vene:z nous voi^
v> A v r d — la

i VKNPRK 1 
4 \ . n » 11 ; t
nue n'c vuSin d'iùàong *‘t
tion8 oioOtine. 14'ndltiuii* fü< .€?* 
uu»? sadrewra iiumèdiiftW'UJcnt si
avenue Ln»ftl. _________ _____

iU et ".i'uc ! i » 1 4 VKNPRK une epi J'“'’
Ulc’\ Nt-I DgSMAHAt- L*' HL».

ItK.) rue Mignonnn.
KO—Jn® Ccii' de lu rut iu K h « joLh.

— 1 S2; Rév* PP. TRAPPISTES D'OKA

\^î:»nrn'»t n n lie**»* .c.gtnr» x off

ï
-répondit la paysanne. - Notre J p*n apert-evant le visage de la 
auvre maître, qu’on croyait hier i femme qu’il avait devant lui, l’abbé 
ors de danger, va beaucoup plu* Dubreuil ne put retenir un ori de

mal depuis ce matin

Kntn 1* rue Bornc^nr* "t b* carre Paîhousi®. 
Telephone B*H 2ft7A N. H.—Attentif nt*é-
cùilr run nSpIement'Ml»'!* 8U»'4*/*»N*<ionsi. iKirtot*»-* 
11 a. nt. s de bien* do mmeurs. Bur» au ouvert 
ùv 8 hrn iuux * 9 hrs p.i:». 10 bept—l h

Confiseurs.

VK\I»Ï K pour • de deues une l»«
o ordonnlor t'adre^u i.J-4 rue

• I. W VI .li SCI 5

(’OK VISEUR
52 Rue Bonsccours, Montréal.

SEUL DEPOT DE BEURRE Bisnilt® et sucrerie* ton*le* Jour»! !>c*

surprise et d’indig'* a lion
- Eugénie Daumontl!—fit-il en­

suite en reculant avec une sorte 
d’épouvante. -Vous !... C’est vous ! !

(/e mouvement laissait libre la 
nouvelle venue.

Elle ne profita point de cette li­
berté pour tenter de fuir.

Pâle d’une pâleur de spectre, la
'

une sorte

pmiuen « pour l e 
rueoA fini- 
<1 I.uurei» «

VKNT'R F. pour oui
lauruutn^nUcru iot . * •! Tpourun <»U UTiCeulHIM T J
,, . o 4 a U» lier, b ueauùe l u Pr. ; Non* «von
u<», ru Not : i i'Siue. ItOU. .71 juin lui ! nombreuse ..:cnt

j louant • 'rre 
! leiidis. vt noui-.N DUE ui ktttMMÇC ai 

; do ilcttH
Ole. um*

1 ithcno**
A cil etc/ vus tweeds et vas 

sateens che/ Ik»isseau I tères,
*j;r» et nie St Luiuent. In* 
diOnne du meilleur ehoix, 5e hu 
lit u de iüe. Indienne, ehoi\ 
extra. Te an lieu de l'2v.

On disait ici hier que le choléra di«?iiTi< tl‘”dl'ie l-1) au li ** • i tou;c\. - «n main. Kv »ll«mtc ii-ci-wn 
avait fait «on apparition dansdiffé- j ‘jpc. Indiemte Sateen, dessins | pour dr* p r»omi« «mi di<*nr®icn

e pl»; r d' *t r

«tous

Pauvre Madoux ' murmura le 
prêtre.— M’a-t-il demandé ? -ajou­
ta-t-il.

-Oui, monsieur le ou ré...—il vou- 
drair que vous l’entendiez en con­
fession et que vous lui donniez les
dernier» sacrements......— \ ou» ne
refusere* point, n’est-ce paa ? _______

Non, 4‘erte» ! — répliqua vive- ! ^ ure décomposée, les n
ment 1 abbé Dubreuil. .je vous ac- , gards, les lèvres agitées d‘
compagnerai ' Maman Lody va ; d,* tressaillement nerveux,elleglUsa
aller prév enir le père ( aron, mon J ya ,uain dan» le corsage de sa robe,
*at ribia n ... v prit un petit stylet à lame trian-

_____ ... .. L’abbé gagna la sacristie qu’il ou- JjUiair • et avec la promptitude de
crdrtM r.i'f' m : • î - -m'«uk i . i I Vrit en tirant de sa poche une gros- ia foudre eu dirigea la pointe con
te* -alledt r .«r im T>,8. ct-ci'. la • Sl. clef et prépara tout ce dont il
^ ' ” j avait besoin pour l’exercice de son

Peintres \ «aint ministère.
L’abbé referma la porte de la sa

l? i: I oriltt icristie. et nos trois personnages
I • ■ > * r, Ai I^I j v I 1i mUitèrent l’église.

La Ferme cle* rosiers devait «on 
nom ü la culture de cet arbuste qui

CXiiCien éh've di* M. N. Boi UftSiA

ARTISTE PIINTRE

tre le côté gauche de sa poitrine à 
l’endroit du cœur.

Le prêtre avait deviné l'in.ention 
et prévu le geste lie la femme que 
nous venons de l’entendre nommer 
Eugénie Daumont 

11 lui saisit le poignet et ramena 
violemment le lira»» en arrière au

4 VENDKt. fil its k»w«y dr *
.............. 'N-• ,

744 ri;«* Notrt- Danii'
In i 4 Y K N D R h HAtcls. *«lo»i. c<> .fW*rlr «kt

l”ic an lion «ie I A l ^r»-. . t

, , i wn li^r.tfasrm. Auwl mals'm *t ma**«ii* à
Loiî '« U‘C au lieu lie JUC. in louer , x. n ir-.)«ni Us auh r^ntu- paitJtM

m... .... ............. i. choix extra. i ^ i* ' »-• u lUm» «»

MONTREAL

ê/Iusique a bq ma

No i> n c - n'd»'r« « «-r na rouv. i fnv«i
«! . i.rBnd Homi svnc« • Home de MoxurrttoV»ctt»ria ii.inn^ m prix ,X5c : nu*:t |

UOIV PKM’IAOErt SOUVEAVX SECS I \ i ‘nri’i Vh’okî p*r I»e Crnu. 
de l«re qualité, 17 » X2 pi®d* de lonq m \ à**, 4“**’’*r ’“w'

rente» ville» de la France ; mai» 
cette rumeur ne paraît i*»» fi ndé, f „
caron n'a revu sucun a\:« officiel, j iliefiue sati tn.
J.a cb"’?urest excessive tians tout . gu lieu ue
**w*’ Fumex le nouvesui Nectar à 5c «j ' , ' . »

BfcRlIN, 27 Oïl dL que 1 *mpe- ,--------- !------- ---------------------------------------- - “ Nol *: ‘•'■‘..rin*. bra.. ■ .orc-au : Lj < ; Vuu-Ï* ftï’n ItVe^dï
Divers z * *

coirpagner dans son voyage en | 1 \ . a« ,n « Un 1.- -n- i «• «ri- v i* <-h.%n<oM «.«u»-•

r du maintien de 1 alliance ; y ou dempioy»- uir* ^ °" ’

’ ' i . , r ,7b! . 7 I «“ V l>rat.lqu«it Biir im« :.«<«/Ki-ainie i mome,u o«T hi pointe du styietef
.. I PV'-'ÎQUE & PIChLTTE i r.^ml ' <..;hène. comme dan. »H>n.«o»br. fl“ u,iu déjà U cW

n ÜU LC.Vft.OAUC- - p, *idwc*-4!V r*«'dr Aïtemand*. d’autr»» exploitations agricoles de a rorftaraor
’Oô.' ET 2064 SIE-CATHERINE i Au-i:.r.iî;.n.v____OlS^iS UBrU. Aronto^or_____

Elle était située on plaine, A trois
Médecins Vétérinaires kilomètre» environ de Suey, entre ,

____  ce village et celui de la gueuo-en- ! thc* Fmem?’

O. FORTIN
"• i'' MEDECIN VETERINAIRE

Hsnr®* bsteau, de 8 a lu ♦ t •«* *4 «• s 
iH BEAU ET IVFIRMERIKL

679 rua Craig,

No • rur ; i Jat qur-*. Hi- ! I *!**phone 
I .nln !i\

)

témoigne
entre T Allemagne et 1 Autriche

L*nt«i<-.« «n!» -ull.mnn'Jo vvrHl<>Kt> t: t..«.,«*«« 'io«. .•.«•««. !
La (iazette <\ation<ile annonce . 1^ jovr* r*r*nurv ***»» « ' > • i> î

nue l'entente anglo-allemande, au | pHi'eimn.. \:v*r\»v ........ .. s i*fr-.•njet dJ'l’fUt afrioam couch.e. ' ï «...d. .•« ...-m "«-Ire.^ ^
On dit nue IWncletcrre a eéd»’ | , . . . ;

!»„ oBt «ltu#«*à !i-> Hunddv} ^ ....... . ,,
/auzibar. ■' ,v Kt « u (••r'orm»* ,

Le ohcl®ra en E*px»n« ^ |^ remeîtni ®«i N" i:ff^ru« Sie« iihi Mi).-
Madhh . Uric enquête ui n | ..........—

z»A fiitc a révélé qu» le ' • 'Lra ,t.ndi nn petit h*-.J -

I.
ti»is tomb.h d’un vieux cimeitère, j
«ifins lequ» 1 étaient inhumé**» le^ «xki’IM -i n chien ‘ Pns »v» t®-1.»* 1
X i, t : « H d»* l’cpidémie do t | f , . I. T» t h! « . ............. °

! f*» rapport» d’hier donnent deux "**<omp«,n'M‘ » l“ w"*M’T’n# ,1"* u‘ r^yn‘ ft 
dé* ^i\f*«riidiH, un ù Bergamin cl 
i n A Barciiid fi» On sir ihK* d«» non - 
veaux eus >4 .latavia, û Ruebia de 
iugai, ù Barcfietra vt ù Eoova.

(tH.\>rMRK i.u uhh e « loiirr avec ru S4»n*
^ peiisiia». au Nu il rue div» Allemstul*. I eu

rx*u j» u iiv« ih' <\ I.rt hUc’iti*’
chari>o’. tt »u«Min r O '•*au ch- inudqut- n a 

.nt U* ' K’ie u'if* < et!O \ «!*♦*.

n^»- »*t sonher* Umtonn^**. en chevreau.
beniiT parrun*ei tre* bi*-n Suis. ___ _____

c. e v ill ge et ccun u« i;i v^uuuu-cii- ; thoT F-iccr coin d«f* rue* Saint lAurent ot j No'tr®-I>Crn« 
Bric, mm loin de ce bois assez gi- ! Sainte^-'amerine. ^ v# Jn0

L» s vnvageurs furent tout h coup Fumez le riouveau Nectar à 5c |
Rue 8t-0®oi

Rno W’ndtor, eatr®
Don hwter :

Rue de la M«'nt®gn®,«
U*r st ^h^rbrook® :

Hue Keel, entr® 1**!
Catherine ;

Kue Ht Pierre, antra Iwene»

Dentistes.

*ur,ft Dr. J. G. A. Gendreau
cli i' • y

16 maiI. .JP^WWPEÜIWP—_________________ . _
surpris par un tomDle orage au 
milieu de leur course. 11* furent 
obligés do «v réfugier dans une pe 

î titc cabane qu’ils trouvèrent
I route.

t ! Le* sifflements du vent, le»
icG.-HU du • tr u-rue f’hampd* Mar* 1 Tcmenta de la pluie, le fracas <.e la CTIIRt’RHIKV-PEVTI-TK
i ut»,T: *‘i!t <-.»■ tou1 m \ »ini.>-ix j j tbrniaient un accompagne- nrk m.r qt I AÎIPFNT

__ ___________ —-i_-----^ R1, nt e r uigc au murmure des voix nUu o I -LMünC.111

« w VI/I Mit Plombier». | '''fùuïT'oup 1-Muré .’Interrompit f>r

..... >«» RR i PF AII SAYIGNAC & flE lUul .rmbuu «ntendr,. un lm.lt ---------- 10RE NOVATEUR PARISIEN OS 1 ' " .. ’ *ULL* ! eHIl.IPP*3(ilî \ MBHKS m*'»i
un ou deux m» - i- ir*., îaini le i>ro *îtu t“*

dOiifauT- m v oiiioil* iOu- ociiprne». l'-iavon
. on ir-.tne.haie. 197 ru* Ht I rbain.. nouvtlk

2UV- «ertwt** • _____________
OT.KMKNTS iM titsrt ^randn n louer sl-

ndrr v t a 
IZb jno

I f
I j t u *»- rn «ÜflVrente* )•>«
hou»* Rio;. Ik, *> me Kart in

I J v de Liai
• '.-■v-s- i/v, h* |.r«if‘'M«t*ur «V îaisant Iroi- 
m; iuieru« «le su r.red*. l*rix $75.00 rhacun. 
- winss-rr au No 2 me AI bin a. -jdo

F f b > l‘ Al' h AN i \ \«-*vir**. 417.Sr»K'*’ *
rvrio

LU BY
MM. i nt mi hs, Biiuan & TiicaaoN. 

faisant Hirairessous la raison «o* aie de
Drapeau, Savignac 6.C;e

On’ le pi.«n*ir u 
ait («minti

nnom *r a leur* ci.en
■ leur

I il devait être le jouet d’une illusion. nt LA FACULTE DK PARIS
Au bout de quelques seconde'-* il » rit.ll!U ioterne en inedeeim-ri eu h.ruqrie 

©ut la oreuvi- qu’il no se trompait r,;-ni a .\ i’»r - < “•’ * riun-: Mé-
'■ ,; rnr non «culement le bruit «iu« .ne et ehirur^ie, nk*n»r Ht l»®ni*, d®8* 10Li,UÎ «C’pAi «ontinnait, mai*i«noor.;i.i, ,*0

Hue St Vincent, d» UnksBtPsulsa 

•ntz®«l*snMS fit-VI 

entra Urns Craig «I

Hu® Bte Thérè*®,«ntraMcota M*

OMEMtNÏ DES GHEMIIS
^^Soumissions pour le 

_ ^ pavage de plusieurs
K'<iïlzâPr Lues

r»KS SOUMISSIONS eacbet*®*. slr®Méu* 
au e®m i t «* <1> s chemina, seront reçura au tm- 
n audu greffier ûe la ritê.jusqua mercradi 
midi. !• 9 juillet proehain, pour le pay.#® 
.«•# r i' n munm®o* ci*ba* etaumi pour la. jur- 

«itnre de* matériaux et l'cxèoutton d®« tra- 
\ aui se rattachant au dit pavage.

1. Rues devant êtra pavéaa 
en blocs de bols l

Kuo 8t®-Catb«rtn®. entr© 1 avenue de Lori* 
mier et la rue Panel ; . .

Hue Sfe-Cathertne, entr© le* rue» Amnew» 
et St-André : , . .... .

Rite HUvratherine, enPo le*rue» de 1 Unl- 
versité ei P»*ol ; , .

Rue Dorcheator. entre ie* rue» Peel et Fort î 
('nentiQ Papineau, du H<juar® Papineau A 

la flic Ste-Cat -orine ;
Hue Windsor, outra 1m ru»» St-Jac<ja»» e« 

St Antoine; _ . A
M Laurent, entre le» rue» Craig «t I 

chetière. _
Ht Oahriel, cnlr» le* rue* Notre DSB» m' 

St Pan’. ;

2. Rues devant être pavées
en piarro !

St Patrice, entra le* ru*» WeOLsdpM Ob’
fondé ; __. —

Hern, (Barrajk»l, entrarj»» meM»exXM>
rniiwalrc* ut Notra-7jam» ; i

* Ne d4» la J'Ihp® «L'Arfie*. entre 1— «URT 
t'ra » 4»t Ht J acqu*® 4 

C Af® Ht Iduntmrt, anti 
St Jacques ;

Hue Notre-Dam®. « nfraél'av*nua 
mier ©t la ru® Partbenai»;

Rue Windsor, entra JaéftM»
Inborn® ; _

Ku© lacroix. entra 1«* ru** ClSipai
Dame .

Hue Ht Vinoent, d» la ra» 
allait eu *ud.

3. Rues devai 
en asphalte •

R« » Nofre-Dam®, entrai»»!
et Frontenac ;

Hue l* Furtidcation, entra 1» _ 
riart 1* no Ht FrangotrXariar i 

ituelle Fortifioatlon. entra la O 
Plao» d’Armo* et la ra» SjOabri»!

i

!

I

POUR l CHFVrilX étabura-nunt. meMUrueat. , noue île gémxst iiient, 4le cri f .lain-
r'kJ VJ rt L.C.O V^riC-VCraVZA Oamo, nanteneuto

Varticle <1# toilette 
Jus agitable; remet 
cheveux gris à leur

. , t,.* lyt.Vr i le plus agi table; remet les • -«•■Hu- ha . t.** ».-o-.r:.

i iia

O®* mo.
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i r pt ion 

iniér»* ciaa'f
La PKfcsA-

ru- Héférf.ii' e« «U- pro 
,àrts**4ri * V. bureau de

ui

Actuellonirnt en maina T--idenc®*-- d étr a
M Lmsu»' Peint»ft n Lauhin®. 4 mnirtu prix,

<W rhi* 1;HI msiMtn* d» villo tx vcn«1r® rtà 
|,.,.,r;4 rifle - ain-o au© :« voiturv* d>»*.

C* IL MH**K*»'tt®.
S avril- la X ni® ?T Jacques.

couleur naturelle et leé , ^
empêche de tomber

IHbZ TCüb LSS CHIMISTES. bO CTa ^te

dAnpi ' ' Véronique et « nrun, priant tou- |
' , u ' ir jour», n’apportaient aucune atten- :

\jon A ce qui pouvait, non loin ■ 
d’eux, se passer au dehors.

( t nom ant le* p:*» »e rappro-o* ur* ri-m rx • nt « | u ' . c do 1 *-■ . i . . K M. ;
eu lien» . i K st on venSênn gros et s-n iletaff cllfS Mtte

; .ni <•«ni*•i'*- i i*- » * • r Lv gvtuiiséBhtfni »» fit mtoxidrees
h im'rne eticénnigetti»*»! durant 1 ,u*j *v‘ J r,î j Nouveau.

pioa®, un jft*--oiti iHTil tn - \rtnc. t O iput 
cu*;«-n®.h .-a-in*'. de <out®ll©rh'. d#

; laniT'©\pr*i**Uer*, hr-iquette*. gioae*. eic..*ic.,

ma
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être gai and* pour dix an*.

On trouvera <1® plu* «rapie» détails aux d#“ 
vi* exhibés au bureau du aouaatgné.

On ». acceutara pa* le* yHlinlfW—i qul
seront pa faite» sur 1 _
eouxn;*aion qu'on detra»» prOonrarsn I 
du noxiMigne.

1 Inspecteur delà Cité.
PERCIVAJ* W. ST. QEORQEa

Bureau de Y
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Montréal. 27Jnlu
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MUhaureuae • ont, 
i rion.”
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T.KUTNIAUMC. Editeur, 
Wtmwm U

•AL. JCI^

CONSEILS SUPEHFLÜS

JUAXsofetr lêTO le ▼oil. ar 1<mi 
q*e tUat #»r réeerve 

poar twas iê prophète M^roiar—
(p^ciphAie cf«à^ pMn»AAtTOü\é per
UTairL)

u’on t«t Vcîiite spéciale à rérinrtiotia 
Ut* prix, ehex Hois^raii Frères, 

Dent oe# li^ae^ la Paint &dznet, et 237 rut* St Laurent. : •»
• i elle a -aiaon, que M. Lau- linna ^ (^elatBri)lis tout son 
r.er n'eutwaSiit pa« la marne ltlHiorii ^ ^uleui'S, 25c au 

4 Uea Oanedient-Français et t-Ile liH, Kubans écoftitais^ •oif*.
; avoue que la parti libéral n’a ilu |ien tje çy t;;UiUs a«. b„.,
; pa. Intention do la garder à ta 25c au lieu d«* ôt)<\ GantKtlekui 
I tête. Le principal obstacle, cVat à f>(K ^ heu do rolxti.> <

qu ocna vaut pas de lai dans On- • 1:ian.haiuli>« s eout de premier 
t*r*o, de l’avau ra?me de la rutr e: »

‘Te qn’il y a de déplorable, dit- 
eiia, c’ert uûe. tandie que let* eo*n- 
pauioîtAuH 5! Laurier ne savant 
ancun gré au paru libéral da l’a' ^ir 

i choisi pour ütef noua compun* 
revinoea un fort

i*

FERM" POUR TROIS JOURS

H va nous doter de U oonvtralon i daun au'rta er-
, . _ ^ ... . - grand nombre d nomaies'poli i. u uea

l la dette Fort bien ; A de» condl- * , A
ttena honorabled dans la négocia-
Men at avantageoaaa dans la pria
de la rente, cat U? opération «en.

î qui nt reuÂen/ pa§ do lui. précisé- 
meut À cause de son origin© fran­
çaise.”

En un mo: c©!* veut dire que

iracrm sis FetcEotsi
PLÜSd'BlHILUO» «ISIBIBÜE 

| 't

n ©n MUon«iiie cii.-triv*. -t reconau *
est • ' Oii a*“ ..1 , tVt.iU pat une ma)u

te Uu \ ^-îo popiûaïrs. ciLie tH. iid’origine franoaiaa.
Il reste M. BLi’rc Male le. libé- DEVANT CONTINUER JUSQU’AU 

raux ne sympathisent guère avec 1er JANVIER 1895.
lui. C’est l’organe lui-même qui lyenw, tirv * cxtmortürAinv 
nous i© au üauH its termes sa» | , r . tlmrsw A vov 1I;K sl>|rLK ,vnt !iwI

dans char en d«« \ iaot« de I‘»nné«.
Tou* Ick ura^ ■? ta font en ; )biic.âl AcadtSiuu 
u« M u J04j oc. N ou v cÜ^-Orlettu^. Le.
Répatés depuis vingt ans pour » icté 

grice de «ma cirages et la i r^mp 
tltuvîe de so« paiements

A" '*i•. r^îr i-/. pui • sV.vçu.*' 
*vrrY»//r*...« i*# Af-rv^spetn- *».*.< pm.r *r»*« i**-*
ftru-. ^ ,^t;s t,' ‘4 ti,,u--lt la Lotr-
r\t Jr l fy,:r il. ter L ■ U, f«4r«jf yenme
Vrr^ .xn* tt, ttu >,/ U* fi/uif*. «i CW, r**
tiraixs *imt fait.* a exe hiyn.ifUti* itufxrrtu'iUie 
,f } ■•HHt foi nrm /ouf. It vu > mie ; tf »umA 
nuf -r-^ >\s la c-nttf/ ' , j. j ~t j*.rv»r«ieo* r« r- 
tUksxt ueer **/ac titmlc* de iuitrx sKjnut uct 
dau* u.i» UJinouoes. sge

CcmmissatrtA

ékvc-racîement aocueiilie du paolic. dans U pr '.ain -i' ç * ‘ '4'
M, Vercler vaut au»! augmenter , indifferent à v. mûrier, tandis qm * ' L‘ 1 U 1 C‘h, 11 ü ^ü-

laatibsii’ M • ; -* • ario
bord, il »e vaut© d’un© cdoae dont veut pas du tout, . tree qu’il
U n’est pas le maître.

Puis, entendoni-nons : Pourquoi 
augmenter os subside? Pour ac­
croître d'une façon folle les dépen­
ses de l'administration, 1*» salaire» 
et les employés du service civil !
Dans < e cas, nous n’en somme» pas.

Les |T4$,000 à obtenir du gouver­
nement fédéral sont notre argent ; 
c’est le contrit uable qui les paiera 
et il aimera actant les voir dépon- 
serpar Icj administrateur» d’Ot­
tawa que par les prodigu - de 
Québec.

LÀ-dessus donc M. Mercier devra 
nous mieux expliquer ce qu’il en­
tend faire du futur denv.-million 
fédéral si ardemment convoité.

M. Mercier veut relever ie ni­
veau de l’éducation, activer la co­
lonisation, bâtir des chemins de fer, 
ramener la prospérité dans notre 
pro vince jusqu’à ce* dem b ci a nné' ê 
considérée somme la plu* retr(*~ 
grade du Dominion.

Or,M. Mercier régne depuis bientôt 
quatre ans. N’a-t-il pas toucW 
autant d’argent qu’il pouvait en 
désirer pour favoriser ces projets ?
Et qu’a-t-il ftut si ce n’est augmen­
ter notre dépense d’administration 
de trois quarts de millions et notre 
dette flottante de |5,OOj.^xi ?

Qni va nous donner igaran-: 
qu’il fera mieux s’il peut mettre 
encore la main sur de nouveaux 
millions?

Enfin pour finir ce theme d'élu­
cubrations saugrenues et de rêvas­
series d’écolier, le journal de M- 
Pacaud nous supplie de cesser cette 
tampegne de libelle et de préjugé* qu i 
a marqué les dernières éieetto is. .1 
quoi bon récriminer quand ri?nme'!»e 
majiyrité de Vêlectorat » est pronon­
cée pour le gouvernement national.

LyElecteur ne songe pas aux cau­
ses qui nous ont enlevé le-. é> 
tion». Il oublie le manque abb lu 
de ressources où le parti provincial 
s’est trouvé et l’abandon coupable 
du pouvoir fédéral, duquel on ne 
demandait pourtant ou’une etc-e 
simple et facile : ne pas faire servir

Afin <lc marquer <le nouveau le ntoek de banqueroute de M. O. 
BEAFCHAMl*, que nous venons d'aeheter et de transporter 

dans notre magasin, et aussi afin d’opérer de nouvelles 
réductions sur toute la balance de notre

STOCK DE PRINTEMPS ET D*ETE
NOTRE MAGASIN est FERME D’K l a Ll'NDf PROCHAIN

rREOUVERTURE, LUNDI 30 JUIN
vants :

44 Ayons donc l’esDrit pratique, et 
s’il y a en Ontario de» hommes qui 
ne veulent pas de M. Laurier parc© 
qu’il est français, voyons si l’on 
trouve en M. Blako le» principale» 
qualités qu'on demande A un chef 
de parti.

44 C© qui a donné un si grand as­
cendant A M. Plame sur le part i ré­
publicain, cette qualité que. faute 
d’autre expression, les Américains 
nomment mapnétisme personnel, 
manque entièrement à M. Blake. A 
quoi servirait-il de se le cacher f ”

Ces citations démontrent bien que 
le parti libéral n’a pu» de chef pour 
le fédéral. Maintenant La Patrie 
en suggère un. Il est impossible de 
s’imaginer quel peut être cet hom­
me qui peut sauver le parti l.'éral. i A’r*c« *r>u*ri7*és, ban/'^ •'* }anqvUr*, 
Pour commencer il faut aller le , de ,tl «u» ^roni prttciUis à
prendre en dehors du pays. Nous no*
t' nu i . 11 iJ, • i » • < i * i ’ 11*1 r a n a nous i ^5.tuons lom ae nous aouter que nous pixaitE LA>'AUX. ï n siat« Nt : Rk.

A. BAI*I>WÎ.V. Ne* Or’tnn* Ntl Bk.
CARl KOHN, iTvs. I niun National liaak.

$280.01)0 DE MARCIiAflDiSES
SERONT DÉTA11.1.Kl.S A MOINS DE üOc DANS LA PIASTRE

DUPUIS FRE
Coin des Rues SIE-CATHERIM et ST-ANBRÉ

2QQ—2

TIRAGE MONSTRE
à EAcademic 4e IftuSqn^. Nouv^Iie-Otleana. 
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lue,>co bLl ’ 331: Dâmis $:*
Unar i rudsmes ©a,
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LISTE DES PRIX

avions «i peu d'hommes que cela, 
même dans le parti libéral.

Eh bien, cette merveille que 
La Patrie a trouvée, c© grand chef 
qu’elle propose au parti libéral est 
le fameux M. Wim&n, l’apôtre de 
l'union commerciale qu’il a déclaré 
être la voie qui conduit directement 
à l'annexion.

Nous sommes bien persuadés que 
nos lecteurs ne nous croiront pas, 
bien que nous n’ayions pas coutume 
de les tromper, tant cela est étran­
ge. Nous allons citer textuelle­
ment La Patrie :

“ Mais, dit-elle, le Canadien à qui 
nous aimerions à confier les desti­
nées du parti libérai ne mérite,
Dieu merci, ni mépris, ni aversion. I iuî Max I)E

PRIX TERMINAUX

>uv«îu«>-Or.eanâ.
ssûo.Goo nO^RSIAL yNiON ASSURANCE

vax.i*:x^t?*

C’est, au contraire, un homme dis-

rmx de gt^.oon soit................ $:*v»,rvyi
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tingué qui, parti de bien bas dans ! m ppjx De"*Yûo. «oAt 
l’échelle bociale, a su par ses bril- i . o PKl.\ UE si

SM PRIX SE MONTANT A

fT/rç
OJ/MÜ
Ô4,*X)

son influence contre nos amis à d-.-v.n que cb . •; M. str­

iantes qualité», par sa persévérance, j 
son indomptable énergie et une !

■ tivité fébrile que rien ne a nbie AGENTS DEMANDES, 
devoir fatigurr, conquérir unt . Porn nov-acx ri c-"* ^ r tout antr^ 
haute position dans kt première ; *CTir' * •• • b*m«ut a« «ounsi-
vilie du Nouveau-Monde et exercer | îvtciapro^ 
une grande influence auprès du gou­
vernement de Washington. On a

Ov en. ùfediaoant clairement votre adnMM, 
avec La pro'. .e, -o er r o-. \ i r*ie ce numéro. 
Voua assurerez un* ylui expcUiUv*
en envoyant une envelope portant Votra

HENRY BIRKS & GIE
GARDENT UN AÊBOKTIMENT COMPLET DES

Meilleures fourchettes et cuillers en electro-plaqué Sheffield
ILS DUREliONT UNE ETERNITE)

Belle coutellerie de table et de poche par Rodgers, Westenholme, IEutier. etc. Cabinets de , our Ile rie de toutes grandeurs, do fin A «HH, ! LES CHAISES CD BOIS COURBE (If “KOHN,” VIENNE. AUTRICHE

235 ET 237 RUE ST-JACGUE Q Sont les meilleures au monde. En vente ch

RENAUD, KING & PATTERSON
wi i: ciiÆïii

CiAIii: A TJX IMIXAXIOX?^ 206—ô

15»vnl—tan

Québec : il oublie encor© la débau­
che électorale qui coûte à 1 rgani- 
sation ministérielle au-delà de fiX 
000 et qui va valoir à U pro­
vince, plus d'une couple de million* 
en subsides inutiles de . hernias de 
fer et en règlements de r' lama- 
tlons Inacceptables jusqu’à ce-joor 
par le gouvernement.

Non, l’J?l«cteiir n’en imposera à 
personne : l'opposition a un devoir

t| ^ v üi /:;S \ .r;« r.
“ un homme que nous aime­

rions à voir, à la tête du parti l ibéral, 
pendant la grande campagne élec­
torale qui va « ouvrir. Connais­
sance profonde du cœur hum un. 
habileté, entregent, fertilité d'in­
vention, dextérité, il a toute» le» 
qualité» oui ont fait la force de - ;r 
J. A. X 1 ‘Macdonald, sans parler de 
plusieurs autres qui ont toujour* 
manqué à ce vieux chef politique. 

“Si l'on pouvait obtenir de M.
tont trac6 devant elle : celui de sau- i Kr ' 

vegar ler d’abord I honneur de la 
province et le crédit de nos insti­
tutions : à ce premier devoir elle Dé­
faillira pas. Si ensuite le gouverne­
ment Mercier veut se réformer et 
•mpoyer les cinq années q-ii v •.*_ 
suivre ft réparer le mal fait et ft opé­
rer le bien qu’il sepropose.l ’ Electc v r 
peut compter sur l’opposition, mais 
il ferait bien d»ne pas l’oublier:— 
l’usage des promesses, la manie de 
rejeter tou» aes méfait» sur les épau- 
I©t des prédécesseurs, l’autre m-- 
nie, toute,plein© de lâcheté, d’a­
briter sa politique sous des coinm.s- 
►a:res ou deS soua-ministres irre^- 
ponsables, tout cela est usé jusqu’à 
la corde.

Autre chose, MjMcrcier, pour les
cinq ann/5! « qui vont suivre.

LE PARTI LIBERAL ET L'AN­
NEXION

La Pairie d’hier publie un article
si sispaiier, snr le futur chef du 
parti libéral, qu’il importe de le 
signaler à l’attention du public. H 
c’est un bail on d'e»6ai que lea libé­
raux veulentlâncer, la question est 
grave ; mais si l’article no râüétait 
que l'opinion personnelle du rédac­
teur de la Patrie, il n’y aurait pas 
raison de e’alarmer. Dans cc cas, 

, on se contenterait d© dire : M. lo 
^ rédacteur s’est emballé !

Tout de même, l’attitude do i or­
gane libéral démontre que les libé­
raux •© préparent ft fair© la pro­
chaine lutte électorale sous la pro­
tection de? Etats Unis. C’est un 
évènement très grave.

Lsv Patrie prend un chemin un 
peu détourné pour arriver au résul­
tat que nous signalons, cependant 
ta voie est assez directe, le but peu 
caché et les moyens pas trop dé- 
tborr.és. Cal» toji dire qu’on est à 
la veille d'entendre prêcher l’an­
nexion Me» ouvertement. La Pa­
trie nous laisse entendre ton* < e uh 
prooos du chef du parti libéral. 
Kile coimpsr.ça par dire que les li­
béraux no s’entendent pas vnr 1* 
choix d’uu cftef, ajoutant que les 
uns ;»© veulent pas de M. Laurier et

pour prendre la direction du parti 
libérai pendant la prochain© cam­
pagne électorale, oa aurait fait un 
grand pas vers la victoire.”

Ce que nos lecteurs n’auraient pas 
cru sans voir est évident mainte­
nant qu’ils ont lu.

On demande qu© M. Wimmn de­
vienne le chef du parti libéral!

On va le faire venir de» Etats- j 
Unis pour diriger la prochaine cam- : 
pagne électoral© contre le» cotiser- } 
valeurs !

De cette démarche à demander t 
l’annexion du Canada, U n’y a qu’un 
pas à faire.

M. Harrison, le président des 
Etats-Unis, a déjà dit que sa poli­
tique sera de gagner le Canada par 
la persuation. Le parti libéral com­
mencerait donc à se faire l'instru­
ment de la politique de M. Harri­
son, qui serait, en effet, la plus dan­
gereuse pour le Canada, parce que 
caserait la politique la plus per­
fide.

Ce serait un grand pas de fait vers 
l’annexion si M. Wiman devenait le 
chef du parti libéral, tel que la 
Patrie le demande. On a sourde­
ment préparé une campagne dans 
ce sens depuis quelque temps. 11 
est maintenant accrédité qne l’ar­
gent des Etats-Unis a coulé à flot» 
durant la dernière campagne élec­
torale qui a ramené M. Mercier au 
pouvoir.

C’est encore avec l’or américain 
que le parti libéral fera la pro­
chaine lotte au fédéral ; et si le 
parti libéral triomphait à Ottawa 
on pourait dire que les Etats-Unis . 
ont gagné leur cause. C’est ce qu< 
le président de la grand© républi­
que appellerait : 1© triomphe de , a 
politique de persuation. On nous 
donnerait l’union commercial-.- 
d’abord, puis l’annexion n’en serait i 
que la conséquence logUiuo.

C’est au peuple à se tenir sur pr,

IMPORTANT
£adreser&*L A. DAUPHIN

Nouvelle-Orléans, La. 
eu M. A. DAUPHIN.

Washington. D. C.
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N cubllcz pas qno la Cour Supreme i 
«to» Stats Unis a tugOque la Loterie de 
1 Xtat de la Louisiane A un contrat aruo 
i Etat de la Loulif ne. qui n expire que 
le 1er Janvier 13 :3.
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. , V 1 1.. • 'Hl1' IL . •!.

l- IM • ( ' • . ,r| *
Pour Di Sa*u >imy i. . j 

• 1 ■ : r , J;'.»
nu*nL-. MttHxdr. Kl v u i - u Kmh ,

;
1 •• apeui i ANAD.i ara i - - r *< ii# 
«Juin, et uur’im Ke M«rd.- •

a 1« » s»"* 1
Pour Cornua;

Pour Trot».Rtvt.:i-u» • 
v. r i- t 1 • ^m

Pour Chambly V - , n.ardit et
Pour Bonciu rviui Varonncg Virrha r,-.„ Coût.. Il,, V"e^

n.au. ' t- .-MC t.M. . 1,. H., a;- 'Uwlî
Pour Laprairlo ; . nQ lfr

t' to'.ir» Iam iuiw'.i-' rm*r r.- , pu iig ,-t ^
Ô.JO p.m. L-i Mon!:. -» • w a.m., midi. 4 «

• ‘ 1 ; J 'i»
r----' - • - • t , »,
et « IA |..m U-.t .hmau. i..^ «i j0l,rë dü ^ 
d. La prairie, a a.m.. et i p.m. h \iünt 
< et 6 p.m
Bateau do Longueutl-Joursde setnata

I»e Ln»f'i‘- • lil an t>t« l du ,ran, 4 »,fjû f ^
t.-" - ' ;v ..in. ii•. ..-.o , , «-7

Im t ir»! /-ieuI.àS.» r.ML
7 H. L). U.lu •, I !.Sj \ m ]'irt 1 »

ERVK E » ntr T -oull et !e qnal 
Jacques Cartier -Jours d« semaine

, '1 L nK-'i' ' • î-.ir !p tapeur Ijm 
ci * t-’t 1. tou ■. ?» u .1 hna.ui.

1 -IT to-/'.. ,Q.nA i m .ri u il.
VOYAGE i DU DIMANCHE

• 12..m.45 îOOlli
• ■ . .A. .: v L». JS-tier.

, ' • »i » < Art., r *^ur
h i‘ • •-a. i g. inV14et

; -, ..a
‘

Ex».urn >ns . r .. .v,:»dl. leSmaL
i' i r v K. I-L*. » Wi-.txU.

• • • ■' •». » t i»- dtmas-
**•“ • ‘itiv. v'rur. rr»client• m. • j

• ' r a i.-i a<lr(’*4wr aux bu* 
.iipavn:»». 1364 rue 

' 'V :r*U -, b(M«»l lialm» 
r »-m • • -ni anal ou mj : .»j Kirbsileâ.
ALIX. MILLOY JULIEN CHABOT

l»« :<vut du trafic AtfcotirtnévsL
1A j 1 a t __Moii'rsaL

( HEM:N de FerdiiÜRAND TBOÜC

S;

i La Loterie de la Province île (jiiébeo
cl érection

AVTOIÏISÉE PAU LA LÉGISLATURE
Etablie cour d» « fins d\»tilit publique, telle» que rsnf ro ü ir-truct:on 

d’un gnusa ediflee pour la rvociAte s*t Jean-Ha j liste de r- >

TIRAGES MENSUELS POUR L’ANNÉE ISM.
A PARTIE DU MOIS DE JUILLET

9Juiüet 13 Août lOSeptembra 8 Octobre !2 Novembre 10 Décembre

-'t

- ■ fo • * * \ ^ a 
' ^

V* ”•jh*. m'*7F1r # . v v. .
~ y „ t i f***-

■V ^

" •• hi ’ • r • r * ('•msr.'s de
t c

1 ’ p« . - « . • a. of 1 Vint,
Port H.ron. I»»-rr«ilt. » :»•.. etc,

M* ’ ? j rr’ulAre '
le Hr infill * bona pour rnreali leSjofllet.

1 tie-s. 1* * Js, 29 r1 39
, U pour revenir jue*qu au S jutilet.

CARNAVAL D’ETE, TORONTO
! :.$*•»' I «•- 1er. 2 et S

", : IUjqs
pour r» v» nir Jt - u .»u .ijullict.

EXCURSIONS, 1er JUILLET
Ot‘-r irn l’ir,.. ’ rn • u-.-v a 9 hrs im­

partant à K. 15
____________ ______i nar

et I hr p.m.. rtür : Valleyneln
'■ ■ ■ - i . t r - j.artantfr
^ Urj iA m., fl.MO.

28 JUIN et 1er JUILLET
< ' \.r. t . tant A !.3u l»r et 2 hri

p.m.. Aü«-.
* ■ . v- i îMillnvm <-r » tre*

iu . . » nts te la
• Tu.' n-n 141 r.- -f .)n» , ie«. nui 
N\ u. » i i>a;mun*i »-t a la jfarr Honarea* 
lure. 25 WW et #1

i i srxgaji

S v

TAUX REDUITS

JOUR DE LA 10NFEDERATI0N
1 tes biiieta de reto*jr seront vendn». mardi. 

1er juillet lidM, aux taux du prix d'un aetii 
passage

« es biiieta aeror.t bons pour rever.ir juvnu'â 
merc redi, le 2 juillet..

Des binstsde rstnur aeron aussi vendus, 
au taivx du pid* d'un çt un tier-.
••.itnudW dimaneii^ <•* lundi. Te» SS, jy et » 
juin, nt mardL le 1er .udi»-t.Jboii» pour revenir 
. néqu a^euoi, le J juillet..

:ti:M IA>rL>i

VALANT $52,740.00

ciir<>*< ix>rr
VALANT $15,000.00

Afin de fournir nn 
la r

ooca-sion de visiter
D&que

CARNAVAL ü i DE TORONTO
H 4|

vendu- la juin, bon» pour r« 
:ufq*uau .3ju i .T;»: 8 vu». - • <r Ur.

«t 3 junW, i» :.h au» -, pour revenir ju»qu . u 
5, »u pris? d’un »eaf paT»

I tu.r pr»KTTirsr te»- . t». il#Verront <îi^ 
arh»»G-» au » bureaux r;;ii. te. Xyî r*».*
,l a-au k iêCO * \V . . î ;rr « t Paiîn-s t 
aux trar» « Wir.«3‘<,r v v - 5»i ,r. ■;

28 TIRAGES J
far an r t cxSTOption ubn/due do testes

part** p<»«?in;i-s
O^liflrntions européenne* a primas
Nt per»:'' r»»» un- oc. a - »»n ^piendiJc. i

Tirage chaque mois
Un versi . ,r*xt »ley» vou» donnera le droit * 

de prendre îM^t à lir »vr> r- ■ « |A v n, ‘ 
me ter*-* '■•■m au crédit «i»’ l aebstenr »
cwu/'i'. pu»*;Si»-". i-aita-, de ce-» »>bli T«ti:',n «. .

cr.AND PÏLIX DK $2. 4,
« $Sü.fM’. esn,et x 

Nous donne? •- -en - o deplaonrds 
l’arKerd ,r •”■•> oM Ufa U', us .* iafor *.• »> 
'*»•'--i vr r 4 unt,',.. >■ r,-

tjt1 ,j*i.• •>* ra " i» i: y» de 4» n»i 'n»'nu

LE BILLET. - Sl.00

li BILLETS POUR $10.00

I f DEMANDEZ LC* dtir UTAinE

*-•

NOMENCLATURE DES LOTS
1 Lot valant $15,000—$15,0001
l “ •• 5,(>0V- 5,0001
1 4* 44 2,000— 2 500 1 membre*-. Wr*. le Cala
i <• (t , I t,!>UHtipation. Mal »

1 .«-50— J . J.vO v t >«.n de .joirit«ire», T<»ux

Vn4
I/Asthme, la Conaompfinr 

rt#» de nommeil. ia f>
1a Brpneiùtr. 1 Kr 
rrnèe. • Hv.lr-T.m:.

an }■
de», ie» r.Qrtur» Kroidsaux i. .« ixina ik ; r

1.004) ! 
1,2.50 
! ,260
5.000 
4,500
6.000 
4,996 
4,995

du f»>i*\ K 
Kaibli

Grap'Ne. Pnralv«>is. Perte de U
. i y., rntieiu-, i. lis uorrhoi 

. , :1CÜ_ ^'•rvsuse, r»ublcR#s dans Ih»
srwme,Omaue. .i Douletsux, Nîryelpels,Dyspep

#.d^^r»iî?oîîL,*lh V#1110!)" n‘' Dtiuleur». Inflikuuii» e do poumon». G»*ttre, *\o'î on en v

a. a . r ntfOMCw æ
"cl <\ rrr

-s ia*

3134 LOTS VALANT $52.740
Le Gérant,

S. E. LEFEBVP.E,
‘-I RUE ST-JACQUES, Mostkeai., 
19.—23—3 H Cà.NAUA.

' 11 ** .... T*,-- r 1 * • j .
* if>ns du or**ur. Mal de matrice, «•?» .«-t- Kbum;v .sms. t'ait. »r « 11» Var-’liiaire .****** de mairies., attaquée d’rfytfér;» i;»,mkH rsn », r, ,,{v ( J,„t tJrauis avï. »u«s^

N. DUDEVOIR
<1=30 XL1[T2E2

avril l ai ■>

m t-?-’* ■ TJ&7V-

- w .■ t « £*£ ! *
llJMECESMOIITIiîKES

riiÉ
LïdJLï

—vous-

^ GIS T U C K E R , -i
<KifR?ie5 tT rt-u P.Nr*; r ûmldeç er^cc* v >v-

MERES SAUVEZ LAS M’OUBLIEZ PASOEK^’*
VIE A VOS PETiTG » nru».k n.n ,

Av : «le prenur»- i ” ‘'1
il»* v-- \ .lurun* 1» - <]’' ' i.SiDcfla, unit*

ff- - 'r»l'ireÉt
,\ ", 1 • : I. c r ni * **•
au la; ilnt Jean. • ;*aj« <1 i s i un »?> 'lé*** 
iium «• |“f tiianam» be’ l . - i. i < - .anvp
P* i>r le* tourùiie». lus ic»\ a ©• lev 'i'urtS‘ 
men.

K v». nt.-li •• : rivilôjrr-» • \-'.ts*
- r i-.*- a • : K <,U ; * « 111 .. D L “U
autr 1 indu -t “i v-n-i.i ;.k D* fus*
\ . i,« : i ’ , <\ u-. •» en v A ?TTé
ba» prix «Je iiiaicniflqu- » r.-rre* a blés au las 
•“'tir:; Jean. Irm r. * prix réduils o*’»
)»*nv et lem -cft» ' . ' iNnir indi ationc lam- 
i . \fut. v - «ssnti
<ie Mllets <1«-\ UU ! - - ?• • î» < b-‘inln*
«I». for. r< n! 19 jul let—

CHEMIN DE r-R 
V J^FT» ; f -7 ï ÿ

1
--------ETES

-MALADE

9 >1

PRENEZ LES REMEDES SAUVAGES
J. !•:. I*. TÎAOK'O'I’------------------------------------

C£¥Ab3ER LES
ENFANTS f s B PETITES FlLDftrfj 

î LA MONT AGUE VERTE

i f«rri
1434 rue Notre-Dame, Montréal

remtsc

! mer.o >j • j.. |trsn,.' r vsrssmset cm
garde» et A h© protéger contre Ioh ,f*‘ •. *i. » • » ;, , .. j drt-it* que v.y., -.e'r i,r» • •„ r dAnnitifA.
meneur* qui ont déjà employé et -r- iii-%4 fi-, . ,^»onrr - , qui emploieront encore toua lea r* i<.a. î «i
moyen» pos»ü;le. pour lo tromper. ' 'n*; ‘.T \ .

ELEXIR RESINEUX PECTORAL
* *'U 1er mr i <> ;.luu te........ 7 v ... m,-;.; • -;e l'RcxIr Rcsineiix Psetoral. le

coiiln J.» TOI. X, i» HH LME et »mtr» «* atT«^ctèoiwr de la (inrqv.

. .-Msat suims «mstui'i* de prsi. 
IJ ne fn MÉ

Krano remevir du jour 
* t des H«»um»*n«.

Ifr rionii
munant^ re 
de ertL' pr*‘

Kauts »â «
r- i aiFumez le nouveau Neutar a 5c

—— )ssorts par -• e. is« Rtata-Oi
Chau«s»;rs» pour V6so> pour ,'ar*jF>n>» et . U«a* ahl.frvuu.»--verublat» e» a eslie» de« fc»ata- 

ariéte. ff»xaarHai d u ts.n l m*. » il» » par tes tfouvgias
., , , - —w-. - —rtr c m dss m>y*< «ier.i* . ur»vt- » ns m plu»*«oluk-a
mtOCf il OO iujat quniqnea * Balnt* Laurent •tîiau.t-î-L'af n t. -»ir

que le© autrat n’aerepteront )m» M. fi; e
Bl^ke. GHoct ft ce s îlat auel'ines i frin.’.’-ivmr» •.

i Ali

paaa .^rs d*» l’article «le la e :
*' Si M. Laurier devait ft «k u'ï-'t- 

litéde Kraaçmia • nie tl grande < q-u- 
’.1 r.'f * ;*rnr s *‘ k!! q j*il
ft: ht inine ft ei: mj- -jr • i-

XA MDUZ »oufr a,itdeyn.s rirjr* *r'*d'iiiJS !
a

Kfu*»io pur i*u «:*i lui. mx i : ( . wu.n h 
Rsr v»»,r. r»r Dk i>i ,u. KII*- »»< mamir- 
aant âg » «is ?» ans fi fn i»artait» **n*,cr C. H.

•ton.n,:* la ? Dr.xtfca, Wms 'ViB<îbs«.u- 
irtlp- —^

s Docttss couleur* pour enfanfs, Srtuaers
«ti eiif ' i UftAff

•r « rv r q ae — ■
4 Fyrtvia SO nouveau Nectar a 5e

i.. H. HORKTR, banquier,
tf f* 88 Wall rtrsst New Y<wk. 

y.n r Hjîjrnant îc pr-rmicr rer»etT»cnt de $% 
dont i« re*.tj qu. de »iro>f. à four
i»-.» nrmir j«jv riu-^»tirmri -H .-i deasus»ssraaviH 
«î ml '-er' fî'VKt.dr>nn»inf U rsumdrtrv Ux* ,« 
tloas a-Arrsnt sxpHiié »lan* tout» 
ica par is» du m;mue.

E. H. HORNER, banquier,
S4> et W.Ui Street, New-York City.

rge
r. uertlflcst-j -^mimant* de cîtfij'eus, de membres dn elrrjff», d« r<im- 

ki-usesds >iki>ki i Mû mariNwi km atl«-t«nt J «îfi-;»uiL*j lut-rvrilIriiH,- 
iratlon.
ace. nous ne ùoi-.itor;» que les certifUaU suivant*:

, . . Montréal. 27 mars ian.
i’-» tr prlo eonnii! .«anr'* d» U compoeltirn ds TK-ixir lieetneut feetoral. le 
i, ,rt ilfnnr «i. ,*• reeommaiMlcr coinine t>a cxceUont remède »»»nfre 1»^ 
o«h i owoiouh en ift-i.eia.’,

N . ’’A FARD, M J».
Frofes^eurds rhlmlr a IX’nivrr^itd IalvuI 

Jo ni M l’emtèbke. Ont. 14 arril. L HsftHaiîJs, phannssÉen-chlmlat»

M. rMi«*ur.-d Ai rmKateawr |-rnr>d plaisir Ï WUrecif» do votre Kiixlr Rènlami 
. ffUir«i :^t(<nx rfnrx • .,fr* I». toux, et je won* Mints do travailler si Mca n 
<-UiA4f» tiicdl d« I hutnaniu "touirranie.

'I Ho. t, GAGNON, Pire 
u rts 1rs du ▼U iir1- * Apos'otique do Pontts/'

Fn rents cher totm lr* pbarmaesUens e( mambar. > la rn ai pagne, cbex V 
N* i r ii 's»itr*-JiitTti' . \V ISST rue Ste Catheri

Dr : . Laqortc. ^lifeti - '»iij 4sa ruM (>n ar.-<

ET

LES BON-BONS DE
uHCCOlAT'”0'*-

ofs montagnes;
VERTES DE

Gf^TUCKER
POUR LES VERS.

a

. Gil TUCKER
IPOLRUPU^GATION 

DYSPEPSIE 
CONSTIPATlUNr.iwj 

a 2 PtLUl£Si*DCSEj

-Vv fcj '^'. SîT

Îalamer
ri

LIS GIEOISSIKEPIM^ MCRLS TOIR4Y MAURIN

ircnt srnfrrai f»our Mur: 
*nct i

ifi Jnii- -1 a—«*—-q h

fctR LE TEU

*r. HARTFORD. CONN.
ktahlik kn IMI

Capital comptant - - - $2 000.000
Actif........................... $5.00.0000
Surplus net - - - $1.301.235.39

SUCCURRALF, AU CANADA 
H LUE AT Pif IN t 1 PA L

Il t lêl 1T H'I I Vi'4ffrjr^
MON i ixlnil.

GKRALl). ; . H AIM’
6m,., -3m G.r.nt-G.n.ral,

Fubrtqno la plu* Imnortaxito du mondo 
cl qu compta un aleolo du plu» 

brillant muoc^s.,
l*n» rr • rn« nn»* Violett«. nop-c c»Mi,rruni 

i exil v»-, eop.jint même mix mni. «pis . (..m 
turc.

Knrro Axnllne B>u. n»»ir fix- < , .n. ro
»1 une j. I nnxnee bleu». Inten ,, «•», . r , A)l|
tourii»- | au noir purfxiL 

Kihn- lu XlXoms .si»«ir Tr p noire 
inali-'r t.i,., »;>e« uio p»»ur la romp te 

1 ar itiriM Parfumé* Encr*» x nmrunrr le 
l i '- • n-ri-M niAtCkjli-j »*«, Coi!*» i4ui«le«.
t • P iin» a » a- hotèr. **U-

I QxdteM d«» •*■** n ,, oxent
t - a tonte* Irxrla-wio* »jo ,a * i *,t 
*' 'r*,nr«dn en xente rbr;» loux |. « r.
I * u>aux mon hand*.

I. B ROLLAND «k F;LS
6 a 14 HUE ST-VINCENT, MONIrttAl

l *uix «K rr - -- 1»* t.'ariedai
•ü». f

Il V . , ■ 1 '
la h • t dortoirH « * traversantl®é 

MontagneH lUanctioa n«»ur 
Portland ot OUI Orcliartl Heidft

m tütjon pfiüB iflüi ii fiît
qulttrm la j?»re Win.l**or le et aj-r fl

SAMCDI, LE 20 JUIN
A 8. l.*> p m. t»iua jour», et

m SHON Pûllfl TOST IE Mlltt
, -i i.rn. l.-im le jour* «i* l.t •» !• **

LUNDI, LE 30 JUIN
Vu ' ' < •’ t«. 8»a- r > ü it-Ja®*

i * i ru*» d T e* •‘a*
i bôtol*W<:.< o -o B-uruor*'.

IP
« «i ft
j guérit co«n 
j its tifton 

nié au 
Kri»»»ver »i 
i '' Utile, nt 
Toron Lo»

,1 POU,' 40 JOUR]
■ Ifcralatrs a < *1<

tti't fet-rur me herui»!

Ifiutuc luit*

p roi 
t Ufr:



DEUXIEME EDITION rpir».1 M’acciifriuler }*»*u à
- j fluiMant par com»tituer un capital

LA QUESTION OUVRIERE n ", rv «,',ur, i’ *'- • r. a, Pr.'-
1 voyancu ♦•oui rt* 1( -» a i<l> niH (1«* la 

\ h . i/»'j-.ir,-. fldèli mt nt prati-ITn de# j>1uh grands évêques de la 
France, Mgr Freppel, vient de trai­
ter la question ouvrière de main do 
maître. Dernièrement, il pronon­
çait dans la eatliAdrale d’An^era, 
une magnilique allocution adrenal* 
aux memblea des eorporat.'.UH 011- 
vrlères rétgiles pour cM^brer leur 
fête patronale. Les ouvriers du Ca­
nada seront bien ai ne d* lire «piel- 
ques extraits que n«ui- publierons

quée, est un ^iémeut de prospérité 
à nul autre pareil.

Mais peut il encore être question 
d épargne, là oft la religion, oubliée 
et mé^ onnu*^ ri«* parvient plu« À 
faire triompher le* divines lois do 
la tempérance, de la sobriété et de 
la chasteté? la h salaires seraient- 
ils deux fois élevé*, l’Ktat muiti- 
plU'mit-il à ]’infini h» -, inspections 
dans les usinea et 1» s manufactures, 
que le dévirdr* et Pinconduite n’en 
resteraient pas moins 1 i ruine dos

ctl'orts de réconomio politique de­
meureraient stériles, si l’Kvangile 
cessait d’être la règle des nm urs. 
Le progrès des \* rtu» clirétiennes.

do cette remarquai*! allocution, i f.tmill . il sullii de . >uchcr a ces 
qui intéresse les ouvrier»du mon n |- • nts pour mon rer tp e tous les 
entier :

En revenant, cette année, en si 
errand nombre, célébrer au pied de»
ttuiolulii fflte üeH curi)i-rat foil, ,, > - "\u" * un>
vrière.d.' la vül.- d'A.^. r,, x .us ftp» »*r»V dud, voirrtn^eux 
*ve« voulu reconnaltr. . U do 1 “ ll' ,hl ,a ‘ ü,‘,1,lll'n pr‘,,“‘* re * 

plus la grande nart qui d >itr«‘venir 
A la religion dans la solution des 
problèmes qui nous préoccupent 
tou» à »i juste titre.

Ces problème» sociaux, grûco à 
Dieu, ne laissent plus personne in­
différent ; on les agite, avec une 
louable ardeur, dan» les parlement» 
et dan» l i presse, au sein de» » >11- 
grès politiques, de» c<>ntéren< **» in­
ternationales et de» sociétés savan 
!•». Améliorer le sort de» travail­
leurs, c’est une pensée qui réunit 
dans de commun» effort» le» gou­
vernement» et le» peuple». 11 y h là. 
comme le mot d’ordre de la Lu du 
dix-neuvieme siècle : et si quelque 
chose est de nature à nous consoler 
des misères morale» de notre temps, 
c’est de voir un mouvement qusKi 
généreux se prolonger d’une extré­
mité de la terre à l’autre.

Mais—et votre présence dans cette 
église cathédrale le dit éloquem­
ment—c’est en vain que l’on cher­
cherait en dehors de lu niigionuno 
solution satisfaisante de ce qu’on 
appelle la question ouvrière : et 
j’ose même ajouter qu’avant dVtre 
une question économique, la ques­
tion ouvrière est au fond et par- 
deasiiH tout une qu- -«^ « l ’
et moral» . Car tout i * dv f.-ice.
tout prend un autre aspect, suivant 
que l’on envisage la vie présente 
ccMiime le terme de la destiné»* hu­
maine, ou comme la préparation à 
une vio éternelle et qu’il ne d qn-nd 
que do nous, de rendre infiniment 
heureuse. *

81, comme l’athéisme contempo­
rain voudrait lo fair»* a».» i dre.rii n 
ne survit à l’homme, si t»*ut est dit 
sur son avenir, du moment que son 
corps est tombé en poussière, et que 
l’on a jeté quelque» pelletées do 
terre sur un peu de matière décom­
posée, alors il pie s’agit plu» pour 
chacun que de procurer, ici bas, 
par des moyeu» quelconques, la plus 
grande somme de jouissance» pos­
sible ^ alors, plu» de modération 
dans les désirs, plus de frein aux 
passion», plu» de barrière contre le 
vice. Le plaisir ei Tintérèt devien­
nent l’unique loi de ce monde. Peu 
importe une réduction d’une ou 
deux heures de travail ou une sim­
ple augmentation de salaire à qui 
n’espère rien au-delà du tombeau ; 
ce n’est point là ce qui mettra un 
terme aux revendication» de l’ou­
vrier devenu matérialiste et athé.

Pour lui, la richesse n’en restera 
pas moins une injustice, l’inégalité 
«le» condition» un scandale, les su­
périorités »«*eiale» autant d’obsta­
cles qu’il faudra détruire à tout 
prix le jour où il pourra être le 
nombre et la force. Oui, disons-le 
hautement, la religion une fois en­
levée du cceur d a masses ouvrières, 
pour y faire place au vide des 
croyance» et au néant de» convic­
tions. c’est la révolte contre l’ordre 
providentiel, c’est 1 i bain» d» s j j 
classe», c’est la guerre sociale eu 
perspective, c’est le retour à la • gg 
barbarie et la fin de la civilisation j T: 
chrétienne.

Et lorsqu’on songe qu’il est de» 
homme» qui se dallent de p av< i. 
résoudre la question ouvrière, et 
qui d’autre part font tout ce qui est 
en eux pour tuei la loi diuslcs

indispensable de lom véritable 
progi'è» dans l’organisation des 
ehobi » de ce inonde.

Plu» voua appliquerez le prin­
cipe de Passotdation, plus vou»dé- 
v» lopperez, pli.» vous ferez entrer 
dan» le domaine de» fait» l’idée 
corporative, moins von» serez ten- 
tés de réclamer, pour le règlement 
d»* vu» affaire», ces interventions 
de Pl’tat, toujours »i dangereuses 
pour vos liberté» et pour vos droits, 
alors même qu’elle» paraissent le 
mieux justifiée». Justice et charité, 
dt'vouement réciproque et respect 
de» droits de chacun, voilà votre 
devise. Pestez-y fidèle», et vous 
assurerez la paix sociale.

Fumez le nouveau Nectar a 5c

Kouliwi “ CotnmoT s»*^-- " pour dame* et 
un . n>, n . z l oK.irtj ft • r<*-. coin tli» rue» 
."h nt l.aur»*nt et haiiitt'-Caihcriiic.

WU RQUOI TOI "SKZ-VOrs lorsqu* le 
.Shihà'* <‘un-von- procurcM un «oui>i>rernerit 
ii.jtri* «üm!. Un voni. ht-/ IJ. K M- (laic, LM/:* 
ru»* N<»lre-I*ainc ; laiviolette * t Neleoi», i»06 
rue Noir»* 1»aine, et John T. coin «ica
rut*b Cruitf et llic-ury. ill>

Hi-.it.x • u, .-r »’t Halmomi-i en veau fmn 
fait*» i la main. p«>»ir j« uw» fron», vont 

Tr*h l)i«-n » ' ont < ■ «lun * < •"/. Ko^hirty, «v.in 
do» rues ^uml l-uunjnt et SainlvCatnerine.

Fumez le nouveau Nectar a 5c*

A RG J: Vf A PRETER 
mr billet* pronu Irai toi et chèqaecv
pur inoiiluiit^ ' ÿ-é »i

J. O. JL>h-i e ; Hanqulrr. 
fc nov—la No. 14 Place d'Année

\ob-i'Milier* ont nue 1»*-U» forme et vont 
b\t , 1 «K.urty Kn i--, enm de» rues ^uint-
l^unrnt et mainte Catherine.

a Buanderie »»ir 
!i<"4 eoiuinui-i n 
dry : on prend c

nmditioni a 
à 1m umin ; ot 
U..i hru-e le 
Ifurçon qui s;

l.iu
fui. Ui 

Vang

" J*aK*r. No h. r, a 
us «ve« la "te-im

Pf ••«
lu «louzain»*. u do»

iVitqe » t repis Hjre
I’ji ucuito choHe 
nai.de un petit

HW—1!5

Fumez le nouveau Nectar à 5c

Soulier*' «mer 
aiuiph et d 
n» - i Saint Laurent

•.•dit»- supérieure, 
her. Ko^arty, <*oin 

."‘amie ( athiTine.

Il n*y »i q»u* chez Doisseau 
Frères, 23»> et 237 rue St Lau­
rent. qu'on vend les rnarehaadi- 
ses suivantes à 5e la verge. 
<’oton <;irrreauté, 84‘ersueker, 
( hiiml'ray, iiioiisseline ]K ur ro­
bes. dentelles, idieimes, échar­
pes e! net pour garnitures tie 
chapeaux .gai nitures pour robes, 
etc., etc. Tous t.*s articles se 
vendent, de 10 à 50c la verge.

Fumez le nouveau Necta* * 5e

-* 4 DUCADESÉ
DEPUIS QUE CFI 

FRKNT l 
DK TOU

V-^j____.... » ”<fl|

clnsse* laborici ni !■ ijui (ravail- | È L’J l
lent avec uu a. harnemen. .11 roya- ‘ w i.aUam vs'Lt)!
b le à leur enlever toute e»pérance ! HChern. -'«X^’’1

ne vie future, on ne sait en j Né ,,A**Nr,4*^ ! K L%*
omment s'expliquer une pa- Hp v V>,r3K 0 L’ 1 H !
*erration. Mai»,leur diront la voyez a CE q. K “I. BUTTS 'j

L» VELOPI

* la.

-v

« r

STafcjiij I

dan» urn
vérité C 
reille al
ce» infortunées victimes <iu radica­
lisme m&Lêrialisto et athée, vous 
nous avez enseigné que le paradis 
est eu ce inonde, qu'il u'y a au-delà 
qu'illiision et chimère. Eh bien, 
noua vou» avon» pris au mot, et 
nous entendons tirer les conséquen­
ces de vos théories.

11 ne* suffit pas de» quelque» adou- 
cissementi apporté.*» par t> lu* m 
telle loi à notre chétive condition.
81, comme vous ne cessez de le ré­
péter dans vos journaux et dans 
vos livres, tout »o borne à la vie 
présente, ce qu’il nous faut, dô» 
maintenant, c'est l égalité dan» le 
partage de» bien», l’égalité dans la 
riche»»»»*, l’égalité dans la jouis­
sance,Tégaliiè en tout et pour tout.
Une liquidation sociale, ayant pour 
effet de tout niveler, voilà ce que 
noli» demandons. Il«>r» do là, il n’y 
a pour le grand nombre «^'oppres­
sion et tyrannie.

Et que l’on no s’y trompe pas,
no s frères, ce ne sont pa» là de 4 nmi il mATim lLA SANTE TOUT!inolées. Ce» en» de révolte contre j
l’ordre social s’élèvent chaque jou r, ] ------ o-------
plu» violent» et plu» nombreux, ü Maladie dite à vue d’œîl 
ineHiire due ia rt ligi'»u perd <le * ni
empire sur les âme». C’ar c’est elb examen et con^i LT a Tl on gratis

ntel«* ào 9 hr» a. tu. A S
hit I»' «hliUilx iiü.

;».om uu 
n (»nt pi

B. ule qui peut eiiMeiÿii» r avec auto- „ ,„von. c
rité, aux masses en proie à uc» « x« 1- 1 |trun „ y. m. Au« «it. 
talions malsaine», que le travail est j CKKTIt u AT
la loi de l'homme ; que le travail do j ; nt^.n.{ üc •*.-it
l’intolUgum e n’est 10 moins l»>urd .1 . i> -ir 1* .n. i» ,, .

mains; que l’inégalité de» condi- 1 ,. {, u. ni 1
tions est un fait provident h 1 ; «pie j «m-j . - « ; 1 • »i
les supériorité» sociales méritent le ] '«;• ' '• . i
respect ; qu'il faut aoepter »an» ' ,,. r ^ . i - , .■ .o--mu» i\» «mu»-.
in u rm ure la part que Dieu n*»u» .1 j >M, 
fhite dan» 1**» bien» di* ' •• rnon«l*'. : r
parce qu’an-delà il est d’élernelles ^ '
réparation» et des compeiiHation» j i-un; nm» <» 
infinie»; que la valeur de chacun se rmi. 1 •-i,». a»-u
mesure, non pas à sa forum» , mai» VMu'mï»ni,|^d * ' 
à son mérite et à ses vertu» t qu’il j 0*i». r» . ^ ji»r 1* r*»i 
n’eat uu pouvoir de personne d’abo- 
jir la souffrance ; que le vrai bon­
heur de l’homme ne consiste pa» à 
multiplier ses jouissance» avec ses 
besoin», mai» à modérer ses désir»
0t à gouvenu*’* «a volonté suivant 
la volonté divme ; que nous 11 . von» 
pa» notre fin » n nous-mêmes, mui»
« n Dieu qui nous attend iu terme 
d’une vie de travail et .i Ypreuv. s, 
pour la couronner de gloire et d’im­
mortalité.

1 n 4 .uO**»:-. X 
»rr a ••«** P**; 
«ur n u r I «i. 
ac 11!

«lonnr»

•h

eut * r» 
ni* pr h-ut r I»

1 . I ► ». ra
I1D O»!» 11 fO' ?

minpliV «*.
•1 A. - k»' ri*»*»* 
\ u «U* I)AU1C 
Un <1*' III H*lOJ*»-
\ ph\ siqiH’M qui 

1.1. m© n\ «nt
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Gare Boravcnturc, 8.35, 12.10 et 2 heures, par ‘e Lonqaeuil toutes les dem cs-heures

Profitez do cott(‘ occasion pour visiter la nouvelle ville et achetez vos lots, tandis qu’ils sont à
lion marché.

$10 OMPTANT, BALANCE $3 A $5 PAR MOIS

JOUR

TOUTE L’AF R ES-MIDI

r
ïrT»l»iMù Avtn.’t

r - .K

SERONT LAXCKS

xt- MANQUEZ PAS DE VENIR

wos
--------- ^ Y*—-4-— ’Uah'”

a»
► ,
Lü-

- i »-
i,,. -^1—

E>yl—

H-—-Mfr
L—i : '*11 f-

LOTS
TOUT EN VOUS AMUSANT

Passez a nos Pureaux pour vos billets de passage. Gratis

IT.USII URS AGENTS SERONT SUR PLACE

E------Jl-

^ ^TTJES ZZi.àJæsæ 2nn-3

VOS HABITS
■u «IrfmP - pour 

..ci* *•»>*- iour**< l. 
dunii'iil t'jiitit ©t 

rhi<‘ jmimi !»
i ir., «r q.Mtiqu i •* 
* poHr 1» ville, d

« • I U • ■ «*U I • 
r « m iror* r* î»»-

«»li«‘* «»• « i i r* r©nt ,i.ei la ma la- »io riuitt « -« mf
fr.'iis. et ut l’..q tutc • ■ausé** uu; • a ri»©
ilc#«en«ln en 1I. o 1--m eut n. s po.in» ai.
me c«»n ' ' t n la «'< mvomp t on I »<• mit'
m© COllfl u h leurs i*«►ms. n»c liant rie * ot • 1©**
: ri ‘S ni'“vie* l - IH*' la pro mien ■ sir
main * q“ i.*ai rie.1* i encal»"* •isuvagosj»* i1un
ttsgm ln« 'll mnnu n »■ . «mcoanii>f‘0.i«î* ontin • i
©i en IVx- > ri» dotix nu»lî*. « • ■ Dr

Car, ne non» la^-mp P - 'h’ la
répéter, il n’y a ni 1 ni »’ègU - 
ment» qui puinwem a i ■ m .1 «r elU- 
caccmcnt la condition <1 ■ n r, 
•ans î’ob»» rvation d» *» prf • ’*« ^ 
de la religion. Je pr» * ou « »
pie nour bien préciser m.. 1 : .
Quelle e»t, ponrh* travadu'ur, P*m' 
de» garant ii » h « plua nûres * -ntn 
la niiaère ? U’chI év idemment l’épar­
gne, cette habitude ai « xoeilenu de 
prélever «ur le auiuiro de cliaque

c©nit»rc 1 l'iHi*» rmh
I

ne- 11 » fiel ou
|, us * « * mu ' “'i' 
moi. qii» I **“ 
combien It'ur- nuo

!• n fo. © »t'o . ir

.ilrin.-nt k»»« ik
1* U»ir Jo «loi» à c©*» p©i
•\ *ur «I** «Lr»* hmit*iii< 
r«*nt *' hP -rwier »U|*r 
u* ritr «i« «•#**> im tnoiii»
U.;- «ont lo^aiillbl©»- 

rn« l<* prtHci

et

prurrnt «!fr qn©lquo 
pr«iiu»‘»’ r !*uf 1* ruv .*'i. .'«i»- 
niiii.-. ftlL riaient iimvm.i
nettoi. -- Us [wtmitr.lient 
. »nii»;"ti»* on I»»** pi»» »*^ «I 
n** - . m jwim ASv^LZ LO » 
vous en r v© : «jin n It ne 
p. . t s .» bt.un* i»l»«v jm» 
n r. vou4 *|mr«n«f*x «'•*>* à’n.rif i't i'<'ur 
\. i » !i. t« r on r - uv.-l a» MÎN'tn. ut l’Ol P 
f.A Vi; . * v- ’r.* n-tviir. • 11 !•••. .»■»

j rt■ - d liar in» ir
.tin* - m'• I- «irs »•) «nfnntu. «u n .mufiMs* u-c 

mviisf.'i* n « >n ci 11 o 0 ch» n het < porter 
les marc Lin ulliK'-. T« .. p.ionc.M licll « t KcU ' ral.

British Aînerican Dyeing Co.
Bu; aux : .1 roc Notr«*-T»am<\ 2*21 ru© Mc­

Gill e* i&i;» rot SHiul© Vallioria©
Id juin 1 1er juillet.

VOITURES et nABNÀlS aux prà des maiiulactiirieps en gros

Poor tone le» Buggle» rrmlas pard<v> aor- !
» o rvik* »l«* a .V pour «rntau — ,.* d'* 
prix net1 tunnuf»t'turi< r». Nr.i- ''itonu ' 
iiiennfa* turicm • n Kr»*- .ons nn\o •. ...o* 
«i ntfentarit*n* Montnal ©u eil.,- : et. <•?. iî 
a» i«et* r »1«* ;i<«u» un i ujc. • u nu llu. i ,i ; n- 
« in* oh| giUo pujer mi rurplu* <««• *lo i $0>i. 
.• un i!tt*-no»Hiu«. «• |1«1 OU In.liUif ;• 1 I* I i t;-*
hi tail. (>our'i©.' o’.iet>* «îo *,oaii:t* iril'Êrieur**. 
Nvhim^m anti» o-t-s uai- orfr pour

auaei lieaux que *'i'u\ Ken©i'ttioni*‘n ven- 
..us $1-0. iA*it i»0lrcs d© eluiÿtKiUl .vu *o

i i .> i :>i

TEINTUREHIL WiONTREAL V è ç ' T

v«n Vil HA».. HVHVK.
.. 4 U Ai 1kri A1*© '*f l'anoimç.

Oanie Vi R Di ! .us & Lacro x. Fils 
12»3 rue vDu'r «>un ce-i» de 1» rue sic Kli/u-

rvel.
n * . a. «mrorof tont»* office «1» 

• a .. u-.t - KMivuflr©», «|U© miu«
rl •tui'»»’» » or** m»nl« r»‘j«.

n priu» tan iHir^onn» « ri all« r ^ mforniMr 
«r t -i.« venir non» voir. »tîn ri'ftr© plue

no v —as 1 »

h. -V
Sa .M

fat n* -

qo© ceux rrnrinn aillror» Sl.’iO. \ oilur<^ cou- 
verte» »■ »**• Mpqie a oxt©ni*if»n, KoiiMirurton. 
iTMoiete l’hmToita «!** to'it©» «tirlc», «s»<u ** 
nien* a lv>n n*vm HurnulM o© i*«?uvent

rocli' H pour J» fwr:iic», la qun!.»** et lo 
(ment txonplet, piHquc d© 

on tn >n!»nt. Beaux llar-
a'- » ’

________ ..__ = s«’rt• <lê liarrA.4. Vouez » xaminer I© Mo. ,
Nou» «vnn* le plaioir u tuuonrer/» iux poiu . t !<•*<: i » .i.i itr i«»ra . ■» ot.u.! . - do 

brrux eml» «>t • l’eut », qu >u rataor. .le 1 «*l»ir- pik;<.,n’enl très lib^Talc* aux poreonnei sol 
g» H ment d» » ru** •*' l oo . r i o; - um.um .
tran*|H'rl«* n«*M i»\»r©«i'i* ho N •» Jtn. coin d© !» lo.itec qui est uccuMOtre 4 l'écarie «tAJa
I l e-du Marri».. Nt>« tmeuux d© feintunr.!- ; c
♦V»m mai ni ou» nt fait© «m.** une nouvelle i 
givrunco. « t »v«*»‘ 1rs facilita* modrrnt
noue 
t» 
n
ter _ — — ^ «...cib'foKer rt r* 4»ortcr Isn rfrrîn. 1 ©ioplo.no j 
Bril 1AM.

BUltZé J FzTNUIPAL fi<4)ru»Orat* 
bUCCL R «09 ruo 8t Laurent. ^

;'.'imih «•. .« »v . i* nt. • l. r». r __ __________ _ â
mur ‘•««mint «m, m* ar* do p. vor *tar«i • r TH TtT lïTl^TTtl/ P il
■ \1 > - t*"i)* )o tro.tur. - .« irntt*. oui |i' m |J li' (il L V Ir I *| A
mus * is.rM o.L e*. «> «i** ]'I*»- ex» JL J V 11^111^1 I ^ï» I JI II
, r ,t . i. « ■ rit • «* «’ ■ nx ,■ JJ» il # il Ull JLi X aV V IU

337, RUE SAINT-PAUL, Montreal
S avril—j • dm 11
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REMEDE UNIVERSEL
INOfFENSiF, POJé DCIkU.MC US i

CORS ET LES Lu^ILLOHS
tnpuuce jour*. Pcx 25c îa Ooito. 

Entrepôt f^nenü. EOM,i»0 PEiJCdâlfP, 
112 rua Mc Füsxbcfh.

l-iuManufartur»* à i *rifc. France. <4 
: v< omuiitmic par luaaotnnucctiukliMioB.

15 tùrn—l a

La Débilité Nervous
laHriatique. la Nérraifia, 1# r%t»nrtia,I 

IludiKeNUon. i© Kliuotaueni© rt uciirel*vr
afTt-ctuma aervouocu *ouî. im mrd iatcmatkl. 
soulMqtosc pui» * r»*i'* Hifinrtit paf'
i’ui*a*jta d<« Celntcuroa K^eotro Curatl- 
eoa de Normaa. « ui sont g»n*uU*i* t «»n»-
.i*<- faut !»*• mirilietireo du monde. f*on-; 
«rdtaiion* et natal'uru** irralatu». On vend 
uusmI <1©h BuitarMa, ^uopoaeoirR, Çoruatoi 
♦•la-'t-qu»1*» rt IWMpiiiien. A. N’tdtMAM, 4’ 
m. q«i*-« n Km\, Tomuto, Ont. là&aAlT

i ÏCLxir antl dyspeptique 
<’ an O diarrhiquo da Z.
j'rft»».vnt. borhnriste, le ■OUI 

..r,*© qui iru^itf radlral#» 
inei.î 1© cnoiéra, diarrM^N» 

'•nferir, cTainf»©»». oe^ 
t.uoh, riyspepato. ‘nd4 

•n, Tmuàfee et toute t 
* i té, * t* . Son Eiiklr t 
i ronrhite ^aent luutao 
r> -nient rhume, hroncàm^ 

aitUime. < xjonltirhe. «*U'. Kn vont© dane le*
uz- __

rn©* N ])»mu rt SelKTirur*: Dr ix^dne. 
rarrv Ur . Poüio»; Picauli «U « .n:»ut ceâj* 
doe nice Notre-Oanie ot Bonaeoouf» ; I* n» 
Lan.it.n, ooin dee mes» .Saiuto-< aüiortna ai 
•s^.hl-ücui- ; Léonard. US rue HainU
l a ;r* ii . pour les remède# * i-desaooe men- 
iionnre ©t - orr*w»*ond»n« r# : Mixir < ontre le 
rhuinatiame, Klixir antl-vénérian, Oinmen* 
ann h, • it que. * l.*., a’adreaaer Z. lirnbaat, aa- 
cicn • -ve lu I>r J. A. Crevier. No -154 me 
Nouv-Dauie-Oueut, pré# rue I^monta^ue.

24 ma ru—la ^

MADAME WAULLETTE .
Vcmtrio Tnriirnno du NordDi

Ouest., est nouTeUrment arrivée 
* n. r«- ville, aver. Tintcntioni
guorir loutea 1» « jM*r»<»nnceaoaf
Irai ‘ ‘

«paie.
jultre

nt dort uialttdiea * iironlm»6% 
triioa »iuc tironohlte. .uithma, 
ina!adie#dc numou», dyajiei 
1,’f opère avec une ompi 
appelée ** Lee neuf joura.’*

La it ison « **t .'.‘natur. ivttc « mplâtre 
r- « r. -i,.** .)t puis dix ana, rt c’oat un ra- 
mrdr inf\iip.ble»!**u#l©fl < *vs lee oins grave*. 
Cet le «r t atrerat patenter, et les pt.arme- 
ci. n r *i»f h * n procurer en h .»<irrmant a 
Ma> un vVaullette.STol73érue SteCaiheriB*.

» î -1< : iKi- .t — J<‘ cerUrie «voir rte guérie 
par 1rs .-mpUtrra d© Maria lue W anilette. 
qu. . ..taw w.utfrante pendant deux au*, ne 
p uv .nt prendre aucune nourritur»*. no nourj 
van; tl)itérer que le liquid©. J«* rocommande i 
a i • an qui seront souffrant d iadyi )>ep#l4t 
d aller voir Madame Wauiietta. Je suie 
votre dévouée

ESTER LARAMEE.
1- mai— la No .flW rue Montcalm.

Le CLIMAT des BERMUDES chez tons!
“Il faut que rôtis aViirz aux TVrmudee 

autrement j.- décline toute rcwpobaabilité 
quant aux < oeaéqueaéea. “ Mai*, docteur, 

u ai ni lo trinjin ni l*«» meyeua d’entre^ir
dn» rel.i
•ayee

re
Ü. ü.

Eh bien, ai c’est impossible ea-

Tï
«riiaile <lo FOIE de MORUE

Aux Hypophosphites de Chaux ©t de Soude.
J© l appelle sou vent le climat *le>« iVrmndMi 

*m üiM-on et | ai guéri un grand nombre de

PHTISIES,
TOUX ET REFROIDISSEMENTS

p -.r re rmiitM.'. S*»u tzoàt atrrAablc e*t nn grand 
o.tAj;** «*t fait «pif ]« ia ■ "ftirnac# lee plne dé 
• fi Jf rvtieuneat farilenetit. Ie« effets 

•‘timulanta .! •< FLy-pophos.phit*# on même 
C letup# ,*t>nt exrelleuta

Sc \ ••• . •/. !«'.* pharmaciens en flacon#
sa.naeu. Miflec-vnus !«'« niutatione

s«;OTI VV'N'E, TV-ilvillo.
>

L’HUïLE DE 
FOIE DE iVIORUE

DE

PHILLIPS
AUX PHOSPHATES DE BLE*

S’emploie avec <la Lût ou de Teau^ 
d un çout très agréable, et 
susceptible «Têire tli^érée 

facilement.

Contre les bronchites, l<% 
Consomption, les maladies 

Scrofuleuses, la Toux 
et toutes affections des 

Tournons,
ELLE NA PAS D’EGALEa

En rente chez tous les Chimi

LAIT DE MAGNESIE DE PHILUPS
CONTRE LA DYSPEPSIE.

COMPOS-: DE PH0SPH0-M0R1ATE DE 
O JINIKE DE PHILUPS

_ LF M I.LE' R TONIQUE CONNU.
Au public intelligent d'être sue 

scs gardes 11f

Cnr. rioxm».Arabia* 
d’un© a<idaor i nouiez 
parcourent maint** 
tHiant 1«« ville#, vil- 
liqrea. et troinj»#nü 
aciemment le ruMlo 
honnête, ©n *»© diaant 
inveuieursot propri** 
taireï» rie moi odJè> 
bre#Reaaèif aur» 
Çee qui oui >m: 
lilQUa - Xinioqu,.!#, 
tiou tt*<*-Royal* Ht, 
rop Pectoral. On­

guent • I/nrne. r>«#tniot#ur du tTi*I©r^ 
On;. • ’ ’1 >uvri«ux. Poudre toaique.
\ i .tt fntu,!©. Huile Auti-Véoeriouue, elo, 

)»niet a t Meaaienre. eacbez qnejen’al 
..i vendu à otti qu# c* #oit, en .ucua 
t • t j s. h - >M?« r©ta de n«<m célébra# r#in<ni©«.ci- 
L • u ncintot-H. J'cn auia le «oui inventeur et 
{ «pru tairo, «lana IMnlvor# entier : et, *i ou 

i croit i-aa. «tu’on vienne cher moi. ©t j<# 
i rrai lo W.-ur prouver. l>#mundez 4 c«a tai- 

,>-,. urs leur# certificat# do cour# <1 'tuda 
< li\ahiqii«; et intHlr»'»!, iJvn an ponrronl jaomi* 
produire, qu’u# lioinme d##oi©nce I©# inter- 
rorfo et leur fa^e fair* un tout j‘«*ut<r>ur* 
d'anatomie, «»«'ehinargio, dr botnnf.jue, U'a’-X 
obNtetique, de patbi»h*irto. de ph vaiologi*, d* 
chimie medicale, rie thérapeutique, de plia#, 
macopee. etc, etc., et ce monsieur æra vit* 
convaincu qu il n a affaire qu’à de# p-cn# qu|

MOULINS DES MARCHANDS
J < u pr para»ion de# Cafés et do* Kplc» - a» machinerie# h y ©peur de# plus améliorée#

et scionûflqucfl.
ire aux et Moulins 43 et 45 Rue du College, Montreal. Bell Telephone 1909

S. MARROTTE, Propriétaire.
Seul fabricant «le 1# « eirbrc poudre fcpdt»*

\VI.> 0*011 UAJkLlZii* 1*0 MOB» 29 mai# la-#

roc
>
Z
(fi
O
n x 
■0m
n
•mm | du erré V ig-or, U seul© rnaAeon ou

rn z 
o m

Tij»
Antoine Ra« icot,SMm# Craig, tout vi»-* #|*

! le milieu du »%;-re Vinr, 1* seule uiataoa**
! Ü y a une R-ft'.erirt.et là. n# seront sûr# de u^tr* 
l jainai# trompes ; oar, ce monsieur a pour d*>
1 vise: Rie* «faut mi ne preudraa, ni reti*a>
; dra«. ni ne vendra*, «m aucun temps 
! Ouvert De H heure* du matin Juoqu'àfi
• heures du soir, le# dimanclle#.e«'eptéa. D» 

mandez à vos priarmac ion# et rnnrohamlsbon-
‘ nci«> de ne tenir «''mgfrunmeni, en niaim# en* 

I«H célébré'* rcmedes s*u va*«>f* d* vieux Att 
t nine Haen*otq”i ri «‘meure sw kn rue Crxkr 
N n itts. Montronl 1‘ gu tout vf#A-n* u —ni^ 
du < arré Vq^er. la seul© maison oû II jr n tan* 
ça»cri*. C’est là le dén •» principal oû tou# **

* j >o«'«irent le# véritables remède# aauv*d** 
i du vieux Antoine Knctoot. n#«1 Inventeur *•
, proprietaire «lanu le monde «gtler.

N. H. IM*«*#-\«tuscela le# Up# aux nutVOa 
i ntin rie u cL.e plus trompé» par le# iiaspgfl*- 

leur#. 7arrU—in*

PBSSp^
AFFECTIONS BILIEUSES
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EXTRA
ce bout

TMÉAMMM rtOVAL—Qurvu'* ÏW \

A fcüNGUEUIL

Lp 1er juillet prouh«inf jour de la 
ComWlératios, on célébrera à Lun- 
gueui! la Sainî-Jean-Baptlete.

Aprè*» î.t il y aura grande
pro«.e»<«iii!R pi<|ue rmjut». eti .

\ oK d’ailleurs, le programme 
qui aéra suivi :

Fumez le nouveau Nectar a 5e

1\ o « F.

L A* MK . A lt»

v punv? vn:#»r gr »:
lK«

muHUNT B

Histoipe d’Araoup!
1. Départ de U t>roce*Ai«*n du *‘,au 

f l’H»^tel de ville pour î’églive à 9.;iü H*
Aujourd’hui La l'KiC.-vsKcomiiAUH't ht urt .- ^

^publication du plus beau feuille- - — ^ >le?uu ile.
ton qui te soit publié au Canada : ,{- • u< lH l r *>> )n i*ar it*H

pru ipalrA r»n Ju la ville.
HISTOIRE D'AMOUR 1 4. A 2 heure* p.m.» pique-nique, jj 1 ••

*. . • » . * . j disi ours, je;, t t amu^er.ieuta dan* • 'L’action de cette œuvre est dra- ie ^ . ]( .vî, .
matique, émouvante, mouvementée | r>. \ , r • u . L in ir à ^ ures
•t d’une irréprochable moralité, p i . . at arrt ‘ in -J. an ri.tpti^te.
C’eut un feuilleton qui fera couler » -*• ' : . r •- •* 1 i a-
bien des .arme d-atten-lnH^nn u. ^ s^" “ d“- ' ■

C’eut une histoire vraie dont tous 
laa«détaiU sont emprunté* à la vie

9 i \ en psrocul. 
u tUMt üu Moi.. dv

ANNONCE DE

JOHN MURPHY i
GRANDE REDUCTION

GRENADINES PERLEES

RUE RICHMOND |‘"iToP™ ""sSÎÏ'
V VKNUKi .« 3Kt un* niit. I»

li t lt ItM i'Hit bt i’iut* ijUt*
iîi o. « 1.1 . t>t it u 1 •< v.hühi »•» srrièfs. 
» tt a • u\uvu km; l> >ur Cfiit II
f.*- 1 • v< ii<t u* limu* «i44l4NU«mi
O 2 HkOil . % «iffalk.

J. < a il>OCK SIMPSO.4 èi CIE
nil K IL ‘ IJ LS

CONFEDCRAT ON

Vantas par encan

/W BKNNINQ et U A HSA LOU

Les passagers suburbains ap~ 1
prendront a\ec plaisir que le No* 06 et 88 Rue St-Pierre 
jour de la Confederation des 1 
• rangements ont cte pria aus

8me BANQUET ANNTiï

PAR IONING~& BARSALOO'CLUB N ATI ON AI
Nos H ta •* O__ D: ______ ___ ... _ ' ■ 1 t

il' ni:
uroüt

i't r'-f'i »»ti
>r vsâ-ur.

fins de faire arrêter le train de

il»*»* wox°'.rLo':,.“'.';.r.;:
les gares entre Montreal et 
Vaudreu.l, y compris Lake Side. 
Le tra<n qui arrive a la gare 
W ndsor a 7.55 p. m., fera les 
memes arrêts ce jour-la.

A vU pt

•Htt
MlU» 
«tin» f

I« prt'MI Cinnur, nu®
u - U* « «*-■•1**1» «Uüt HO
. r« < ’tin» tiinmivt.
tir» tlf r*K‘«*r l** tout 
... , irv*u Nu li

\ruti iliif.iiniug.-N . d>| yriittcMk|.-et «1. 1 Vté |
MERCREU1 LE JJ1L*-RT

i»IU\AI1«I\S)
Uiur.-huiulise» I

ll'ilt H l'I.tilU l.L-t
1 h HN» tri iiufiii mu*!» «i
nt^l

1>0M*£ too* U rjuuttct M,
“,,v 14 &$*■

Hi- Loi \n
"• J» '*'*« • MtiiïPbdi hî Ti.iiitn lltl. .t .

ali-.t . . «ai ,ltml . «»' U «lUIllKl lt^k||i
1 ' *• I1*** ' L u»<}' ri «t lH'i>iiii«M. rt«- , t • J 4 r

L HOTEL WINDSOR Montré

tin u »*nx

J. «»i l. »N A ■ ' MH
V.mm <i« i.i ik'ü****ioh, 

l*ai urür» .,r,H inifi»

é. HJumiiiittion et feu d’artirtee. 
Prix réduit* sur h* chemin de fer

ran. cl Montréal et Se­

al de Longiieuil pour i j* ■ 
> !a célébration. . ^Ui

réello'et qui eut écrite avec autant 
verve que d’émotion.

Après un débuVémouvan.. .’intri- ; j, j .
rue se déroule au milieu d'une *

Dcmaia voir
Le célèbre ventril >uye W. j 

i*' ira au Parc Sohmer j 
• ’• r .'iiuanche., ainsi que 

«le la semaine pro- I 
chai.w ^ e ventriloque est le plus j ** 
célèbre du continent américain.

Grand assortiment
«lia * noil ;auta - i»uur «lolinai».-

31 U*fH»»V 
d«? .\l ic t-

T t 

Ai L

rieftlp drames des plus touchau:?
'Cette HISTOIRE D’AMOUKesile 

4MÎlleton le pins prof'ndénent dra- ^ 
ktique qui ait jamais été pui<i: '- ,

ül. 2T ju*

>A<

a i».
L U PA Mi

Grand cho x
H.UH’CX pu U!

siati
■^ach

Immense variété
H#»ed pour ct>>tMue» et

onu en profiter.

?
T:

ï

A............. ...............................

COUR DU BANC DE LA REINE
Condamnations

Ce matin, l’honoiab’e juge Do­
herty a prononcé les sentences *ui-
rantes :

Arthur Cyrie, vol sur la pers^ ;::; , 
tannées de pénitencier.

Edmond \ allièrcs, \ ol sur 3.. per­
sonne, 6 années de pénitencier.

James Campbell, vol, M années de 
pénitencier.

James Taylor, vol sur la t er >jï-
ne, deux annéec de pénitencier

•nuées de pénitcncit r.
George Gordon, ref de po .rvoir 

à !a subsistance de ut . er.îan’ Le 
jaige lui camseüle de i*e marier . lui 
qemandet s il e^t dispos* üt î >ui nir 
8d par semaine à sa taanlic. mi; 
«*vn-»i^cr.cut, la sentent e e»; s 
pendu t- : t le pr:"*oniiier e?t remis en

Le cbolera
Le oureau d’hygiène de la pno.

Veux .,U. J 

*■' ; -s : i
/ l

. *1 livibei 

MAISON

vmcc de Québec a commencé à ! Kl» ve de 
prendra dt - mesureu préventives : ci,■' f*Kuit 
contre le c oiéra, mais le bureau de ^)ùniTj'>
sant^ de notre bonne ville ne sem- j >j;. ^ ....................................
ble pas ernindre ce fléau, car il y a ^ bî o*m.i t-:.,.. : \
certaine . ru*s qui «ont dans un état j*,1?, y\ (N
d-. m.i'.propreté vraiment dégoû- : ’pcW»-* '..lug'll, 
tant, entre autre la rue Grothé, où <;•-.* rm - . ^ rr..
les vidangeurs ne se sont pas mon- ! \,'eTUr#a,‘ rt^pin r i'air pur

l *r K,|. Mortll. Vcittou* {. 
‘il i Jirret hsbulüoz.

MATERNITE PcUVKK 
: i Aie Mmk Jm i.in 
atsraik* de l oui-» tliulooié'
Vrîn

• Ici

Assort munt complet

t.i* lai.iA'. 
U4>u\ élit»

i frai;

Mmtn
ih-u Îi

Irrmense s>rtiment
defranm en laine e s J laine pour ri- 

dtrnvx et ou* Ttihc uc n**itui-i.-. di puis 
JHc a çj.irt lu verjfe, réduite *

MOJTIl i’Rt\ !»E 1a V \Ji. LA VKJtGF.

/K.rU. H*l\ EU. \..i t
v . ne - u .

>alatH*rr> do Vnli# \ttei»L \
i» .ol i in.iulu mj» -lin

SumNsions un Fidéi-Coinmis
ADMINT- l E ET H1EVS O EK F s pour 

J \ KCLTETHS P .VU

ARTHUR H. PLIMSOLL
CIMFTABLE CT AtiDITEl R

19 HAMILTON CHAMBERS
17 HI E ST-JEAN

W LCSPERANCE A CIE
Si I't » «KKl W» I»*'

I*. M. GAI.AKNKAT .v CIE 
IUit>. fl‘teur* .te inaivtiaiidi-e* »**« U< • fratt 

tUiiflaiHStv, alU iitaiitiv» et 
américaine..

:tr>4> ui i : Hvr.i»A i i.
N oui nrcnniiM oe< a -tun «le raunoiiat* ci-de-- 

mu* (»>ur iiUorin r |« ^ ittnp liaml» Ge lu m!.h
• i dt* la • umpu^n >;iie noie • oniiUusious le»
uf a r- » de 1 .u». leitiu nia. ou. ft tjue null» au- 
•Tiii» lou/uvii» «m toiui tic muret andiscsiteA lies
..•rit «l ... . i qm mai**t>:ir.ruu« à de* j.fi\ 
Lu- et dt-li.Uii i» conriirrent-i'.

I ont en renierei«ni les inar.-liandsde détail 
dent, m-u r«t tmaü'iM nous MilUcItuns pour la 
v emr uur : ! nv itiaol puiroiwt**e.

I ne vU'.teorll4,'em. lljum Im

I !• 4
I -re;. I 
bon,m.
i*iie% iil

le tldli
— a l'Mat

••ruent de n»ar« bandi»«
I PK« ‘h- uiu.kt.

Kl» VflUe A Mcrf, urAl
I'.qdiT « imp-», eiivokip 

A «h» a «tu tu*ui «
• . lil, etc., rlc.

UhSN'lNii & IUH.SAUK’.
**’* ®____ Klieniitcur*

|3.«
i *t J c inet.

THEATRE ROYAL
ixKkow i. r J 4 ■ „ .

* bermcis sa mutin a« itt fcal.

«BANDE VENTE lie l'OMMEHI'E „ rrZ.'n”’*
K gTtK'R 1>I£ OltOB DI “ J

Marcliaadisths \ etc-

niciits, Ktc\, Ktc.

i l.n lut* i-.ir raitnoi
Par catalogue a l’ent a t

PAR BENNING & BAR.'SALOU

i:\CANTtfCRS

Monte Christo!
KvtiilK-nto Compel 
que» (-ostuiUfM, »pe,
•am a.

AJmlwor, lu. ‘JO et * ci > _
1U «*t» ex ira Pian de l.i , *
piawHi «lu Ni a V«»rk ' - j ^

RONAY.NE FRERES ^ i‘,ur-\«nt* .v** s...!**>1 1 ,IUni-0 Kl K S l'-i’iKKKE. Montré.*!

CAR H K (il AliOIU.K/

Malgré l’augmcmation considé- 
1 raid** dans le prix du cuir, nous 

vendons toujours nos chaussures 
i j'i.n no : A doK prix beaucoup plus bas q ie

a p
le r.ois é mai, et la j 

nettoyée depuis i nét‘
Rt«

:nYer d?rn»er. Nous espérons que ' ' *fp '7 'i ,l 
dLti à quelques jours l«*s autorités j ^ ..^.1 .
conipétentet» remédieront A cet état 
dti choses*.

•arj^ne po
♦ in' y >n K<

*a m i ■

u t 'ai a la

! r*-- derarvt ie> wu rinif-
*

i lilx-ral. i-.it.
10 Ul;

>erté.

Office# extraordinaire » _______

1 t; !.';i ; Uimant-he .9. «rti - Fume* ie nouveau N«eta« à 5c 
: <... toute la journée. Ordma- — ■>
lion. j Laoeertimcnt u>' • î-aeti-n-'* le i lu-crar.*!

Notre-Dame—Le 29 il 7 et quart

Demandez a vos Maethands
de faire fabriqué vos imperméables

JOHN MURPHY &. CiE par Ia

1781. 1783 RUE NOTRE-DAME M1'™1
i o iis garantis les meili*>urs sur le 

, c-A r» ! marché ; réparations de toutes sor-Coin de la rue St-Pierre ! te* bien fcite*. au

ARC tNT COMPTANT K T l N >EULi'UI\ |727 rue NOTRE DAME

Telephone Iteil I80i U nuure—Jno

ceux de n’importe quel autre ma 
gasin de la ville.

RONAYNE FRERES
.’id 4

le Ht- lu vil-»

aiate-v
LAC*.- hS P LN L» A N TF -

t l N
pour perpe 
-a pruprtcti

.•ur et um

neti

F- tn. Réunion don niembre.^ de la 
j confrérie de la Sain te-Face à l’occa- i 

• *^ • «ion de sa fête patronale.
4ulit' SCI?1 ren' ! S*»snt Jean-BnDtiste — Lundi 30, l’o " l ■■■■■■ .

5Q .V Kucfeam terme Ua moi? ; ec-n ft c nation i 7 fct-are*. ' _i;

.-ii pastorale—Mardi 1er juil- • t.li'TdvuM. s’i-Tnbr-
' victice, vol sur la per- i let il Cïiateauguay, mercredi 2 à ae.

j S:un*-i- d- r» Jeu li 3 àSaint-f' •£ Çfrjoreï '«nt, vendredi 4 i Saint-Philippe. ! a* ' ur ^m-'T un ' dc»*r1'-
• Dimanche 6. S denaité da fita- J ..................

- %sÆLÎi?!

_
Cczt-apree midi et ce soir Excursion a New York, par

rand pique-nique au Parc Son- ! les chemins de fer Vermont
—» ■-' i *r ]? ■ lui. di- L.t Gn;> t Fra Central et Oeiawars et Hudson,

C do; erra»***». r'1-, bàlï-n^' gr^t' sc'e-» ^ rè« Douze p ast-ïs ie Montreal a
*■:: Aujourd’hui . lien, «a pare 8oh- . dartnU-... .t*., etc. Admission ta ''•«"'-York ct retour. Sillets 

n:er, ]* pique-nique de ia Gaieté i Lenta. bons pour aller le 27, 28, 29 et
Français**. . f~ 30 Juin, et bons pour revenir

: Il y ara • rHudUoir: * gué 7 Jui,,ct 1690
L a:nbuian« Ue riiûpita5 générai au patmoir V ictoria hier t 

& été appelée cc matin, me Mill. J ^programme était des mieux ,, „
pour un nm c:é John Ethier. qui * et il a été ................  1 * z Ho

blfeêaé ît la fabrique de ■ f ni**n’

^Nouvelles Annonces

Amvtfjf troji tard pour (tre closei- 
fiéen.

4 UirKL. ru« .1. ju. farti r Tr- M; 
. \ gn : . mi * .■•tffiii- rr ot *4 .m r

AVIS DE DEFriENAGEMENT
« sskss^^

Vyant t-.-.n TM'r > mon 
No. IKi et l> Uï K ST t »{} 
•nt ’enne rl.»ce«i ntTi n-* 
jkiiir remer-h t !e puolic ci 
routa t»*< e 
ferai tout ru m»,:;

4 L *1 LU un n..ifrr»i
m

faction u 1 •v«m;r a 
malheur. »f t cn.i 
« • •ii'iic n uyi A au 
Uuc a la ville, n; 
tiens a d^inctuir toi

iu,:-.»einr n;

i. .1 u

■U\ qui *.«

i • * nnMNcnc. «*( 
fait a ceai^e:.

\ h:H- I’ .u 1er Juil

t ii£ries Brown, niia* Little Ho
race.

Haïti a eau
ixiat
an tTh*

bj

u\ei rm 
T rue i

■Je propriété « t u 
•- c. « LenTdo « t r 
Iroux, t:rj ru** s

4 V L N

t i

xécuté avec un

c^ouo reck. lîennv <5c t

Noya

À?

nie vente de fin d** saison 
eau Frères, 235 et 237

i ensemble et un brio merveilleux. «>t-I-iur«*iit. I»a> prix sans
I Le grand cornettiute Liberati. dont prércMleut. Jugez en : ( «>ls in-

notr population ’onnait déjà les ; i,»,. . » -,* i i! >* vrite* comme musicien, .l’est pas ! nn’ * l" ’ -K ’f ‘;l ‘1"u 
lr. jeux, garron ncnmié Hum, T oirs hab-L à diriger U troupe des /iOm. < «ds en -oie de couleur, 

fleroenrant rue Nazareth, s’eut noyé ! E’^lbinta artintcs qui Paccompa- j lue. v aleur 'ioe. Chemises
nWL' ^,n|'P^pdaot qu’il-péc*liait ? ^®ent- ... ‘ u hes 25c . valeur 75e. Cheiui*
pre-i du punt Victoria. Aux der- i Lui et ses muuicienu ont tenu les j ^ ....
nier» avi» *=>,; corps n’avait pas en- i auditeurs sous le chrrme de leu ri- . .« * ui .1. ju.
core été rcLi uvé. | r .élodleux accords tout !*• tomf s ‘ on**! ^ «*u P i 'e, .fd ,00 i - douzaine

- 1 i qu’ils ont joué Aussi le* applau 1 au lieu de *2.25. Corps et cale-
rappels n’ont pas j yous, 22k* au lieu de 3üc. Tous

tweeds sont réduits de 50 
• cent.

V :
d . ïl.j»> 

r oi n Hva

.♦ri,«t li- p! 
*. s ftdr« <*i

VICTOR THERIAULT
Entrepreneur de Pompes Funèbres

TéL pbom* Bell me. FederalUI.
h* um s j i n>' is

La Ceîebre Poudre a Patisserie

COOK’S FRIEND
<1. AMI DU C t ISi.NIFK»

Jji meilleuri» c\ l.i »«*nif »ur laquelle on 
pu' «oui foui 1«*.- rapport-*

que chaque paquit porto

MERCREDI, 10 JUILLET
•V i-délit il«- Jiki l'aléiM «le c-anTtnit 1 if» 

•H?chü, vAlernent#. ♦*!■ .. »«• tiiooluiit 
f% au de lu dr i*t. mu m»

i «*MI KK> IM
-' lii i - ’ iai . . r. » «•! du p<i \ « a . r »«t

/•'. -«’i. ili’i^un il i»our i (>atiriK*.
' /* •-« o-**.* - ..t . *M *.,..M V ftotft » M
liubiilciMfiit* Ut a pMiilah>ii«. muUimi « i. fl. », 
duuhlurr» di nmie h- » « loitf» Kalii-mu'n imur 
P0‘,ht*'<. farm* r «nifin. 'Atinutif», feuirr*. r1«t 
m 'Io-., ftHnrl|uttv«t. noiihluiVN d'hahu». fOloris 
laiiut », l>rai«i». il:», « tu iiiiüu■ di dnitullu. chi’ 
iin-e» bUni'hri «I r.^ula. *-hemi»«n *U 

t.rftft'J**». m«»u«ho.f»,di- '0.«.\ bcMiloe»,
UAIcI»'®, ll«>( iliTUI. Ctl*. f tC.

— ai sm —
' irirou lie u-.- 4

-'-'.ml • n habük’ti f üi» uoui hoiuin* », j« uii«- 
Ki n» « tpctiU irarv U^. Itahn» i.-iii«i um i l 
Vtljlfu.

I u u t c s «•■•» uiar i andiM’N »<»nf «1«- p< prodm 
U* u «lt< « ♦ u»- naiitou et de pi*'iiii*r« 'In»-»* 
♦tou» touK if» rapportii.

1^* tout 1* ta Nfllllu «n « Hl»»**’, par 1 !», -11..- j 
r^»» rt «j. *

* >»«Utkon>. tu «le-»*) -» «li* f)<Ai romptiml ;
«il |i««l U $1 '«III). S mot» fl.IMMI «t Mil tl«.-«i» u ». 4
nmia.

Imi» lr** ivhatn tu d« IA de $H0 «vi;<iit «lat**< 
«lu Iwr »i pteuihn*

1 atiiliit(Uf« «-.mo;-« A k»r*r la tuallo sur do- 
r«u«n .. i j; un» uv a.d i.* •• e.» »

N«<!.» h;iiroiin 1 utifi:1.iuu dii ruiuntcioe iur 
Ku- vente import nu lu.

Vente a 10 heures a. m.

1*0x1» % IC’ roil,

1,tlx ^«w.

i.iiii:ha n • .
la* tuiiivuz cnruiiti»}. du uiun.i

ilUtMi
50 ARTISTES et Cbauteura dutu.gtt^

tmS" m~ialvu'nl «fc« W

Pique-Nique dp ia Fête Française
LES 13 11 et 15 JUILLET

v i ,< > > cj 1 1 : | ,|

ioam «'t • ; h* uni,» ,i«. tor
T If-par* f o n i** !«*» hfur, ,1 ,

r'\TeZ u'\lMk!,,"lx 'u- ■* «'*•'-in ki fe

U M \JJV.KE. I fuc.^n leur d Vil
!

SOURCES ST.-LEON
HKNNINO \ H M! Al O' , 

JD° Kuc ailleurs

SANITARIUM,
- t l.KOV Ot E

tu:*.•*0.1 un de» «•jour*
rlu# >îrrfahJf». pl:j»bf<iu\ et lc« p u» » > 
lufair. " ix>ur i «*te. «■«t ouvert d«-pui» 1«* i «•rj 1 :. n

1.

A ms are/ 1 
me Viifue

i
pwwtn-s tavr m

, JT'Ar Sofanae j (us^triitnts et 1
isAScnsion <*n ballon demain après- » ménagés, 

midi Ul J uohe , entre 3 et 4 heu- ! Fc ix autre* concerte auront lieu 
P*? * pb-8 célèbre aéronaute i ailj;' 3 hui, le premier cet aprèa I ^

qui soit venu cl Amérique, à. C • m. Ji et l’autre ce soir. 
Yol’ho’ -------------- --- ’ !

îi* «-u làll Noîr

t H A M H i : F ^*fu 
ire»-* I 
1H K \

.c- :<>«.*{ in rut. 
l»av.-ibl«* au mol», U 

r \. :,u «le ln mai*h; 
■ « . l.cu bvre rat- ih« 
Iiariic, tuta.r- l. Air -

: i»r*'ux i« un«tfMq!iion?: ooulunii di 
Pau*t ■|ue!q’ir* temp» « >«ui tuu.i lu#
a • ' rua» • i *):ii «*:•. itiinf*. pjv-
ii»t*rjt rneore ju'mup^ruvant. a rau-t- <!• sh-,,. 
ilorat'.oi.» im.'Mit,*:.t-■» «j d ont itu faitan par 
la .iuun • Ile admiinstr.iTion. l^r» u,oprt«*la>rt'«»
' . n n • » .« • . , H
'• cou rtit ■ ; s : ..-i: pc»<j| .

A «*u\ u -■ u rhumxtJilii*, du
• • • • 1 . r • . . _.

• • . h* »**.:our a l.i •*'u*it. j u ^.liut-Lcou uppor- 
irrn la trurri-uo.

j ifr» oiimibUM ronforf t)«1«» nttemU-nt lee
Il ' Ok.oC' urs h ix)ut-\ ill.-a l arr.' * <!« tou-, 

k» r . u» de M> m r il o- h gu- » <\ |»,>Ur 
«•on.1 Jinns. - .idrv r a !* .VINT Î.F< >\ 
WvTKl* COMPANY, «m nia ptx«prié<airf*

- u* 1 Kl I. ' - VIN ! I..

Par V HICKS d: C.V

Vente suns Reserve
Afin «lu di»iv>H« r du r* lu de» «PfT.-r-n’i*- 

r"n»i*fi«#tion» du pntitrtnp-i. i. i» rer.«ir»i • à 
ru»M “>• :lo», 1*21 ft 1^2.: ru» »«>.2( Dr.-.y.

V WA

Le jour de la Confédération
1er JUILLET 1890

Par lr in vr ' * f' /, Canadiet

Prix du' r P v • *. ■ n, • |2«O a ..r -
rr " ' bnf.
Hii*,i*?''*1 U1, >v *.m.
df« I Ue*
IlUbtill cj«

; *.•-*-. \\ r 4 4m_
oa v.-n:. HU l r#*au «luC. P R.cota 
- “t Ucj 1U» et .Mr4iill. et » la m 1« 
Je i exeunitaii.

Lundi Apres Midi, le 30 Juin j
l ue tfranduquantité du men* '.* ntufe « t j

du au-’, ndu U.a.n i 1*1.1.» l.i.r.L.r « i W-Â*on<ic u*airi. piuuoi (iahl*‘r ____  ^
lier». * ru», rid* .kux un dentellu». portierué, j 
T'iuo irlHudais» lahle, courrepli-d» iilanoi. j 
coutell." «• du SbeîtîuLi. gmvurea. orninietitu, J

IJ. r- - .Kï(Jil,r *!r ». ' Aiaoclation Nationale du Club d®
import «h*», ut tia- pc** k «|uanrité •tautr®* j Loni’ucull
nutic «ru d se».. j _____

Vent® a deux heure* «•: demi®.
M. HICKS ut l’IE.

KioaotiuM.

F.* le oom du a* 
Aucun*

r.«a-J. W . I». McLaRKV. 
e u est verit.kblu.

23 iota—la n

a louer,

VFNDKE

'Nü, Entrée P L* an rs îo bonm musique le nouveau Nectar a 5c i •«',
assistei ---------------------------

Piorro 4 Saint-Jacquot , -------
Dimanche, à Saint - Jacques le' Ballon

progrpp.r *• - uivant so:a exé.-t:!/-- i Grande a si cnsk'.a en ballon de- 
La ru -su et» P..i ut » de Fauc« n- II-‘* ' pr* :n ^ limanch» , entre

mer avec ««rebefitre. A l’offertoire ■ 3 et t heure» au l’arc Sohmer.
rrligioto, trio joué par . --------

tiOi» ai (.isie? étrangers. Union Sain*- *orro

i LTTnion Saint-Pierre, célébrera ! n,t 
Taeiatro Ro>ai sa t te patronale, demain, le 29 ! tiltZ

Le public aural’occasi nd’euten- cooranr. par une pr<>ce»sion qui i I
are ’ Queen o Evidence pour la J' U salle Saint-Joseph,

Mariage
ilkt-Martix A lu^liao du 8acre- 
K 24 jam. Do< teui Je »eph Harolet. 

■*«i* A I v;î«si Mliu A/ildü Martin.
. .c n >j • -i ♦ tu d<-o>.»-u p r 

M. J os. Lu * r **<1 • ; « • oncle du mar.e

Décès
HU D -En teUu viüp, lu 27 rorranl. 

d® 9 moi»et ( iour« M«nu L*jui®e n*)r*i 
i®ad. riiio unlqo® d- Wm Hrxnc t a-id.

I^PP F.R11 ,\ \ : ND. h m 
I 4 ’.n *- (il- . •* \ • 11- , ' *„ •

tx>n

o
r i!jiCi-'<:i«t ;* li«-tf'r*iit u 

S sdru—er & J R, Luronu

!>»
rumt
prop

fui'

AVIS SPECIAL
; f>ur»onncM qui veulent faire du bon® pla* 
i c. - • i;« » qui veulent vendre h;ur 
rn-tu Mi.ru prié.-j-do > » n;r nou» voir «u» 
que jM;»»!ble. Nom» • e\u.-eon» ru»« que 
nte u«-- propriétés ho:; r»*-- i % ue oa ih iioh 
» damnt iJouJnn» Noi ® n<* fxl'tonM nu 
Un « ix-m 1**m .muon « h ut u . xucuonsnir 
« Olllli. : • * i '.O 11 » ■ v n*»u- ’ , an-
nmiM-iiiuin* •- * v»• ■. • -, ou u elk s , nt 

• par ii«.trc- m:' uei«-.

244- m i a
M. A. THO.V

Garant d« i h.-f*

B. HUTCH » NS et CIS.

KX p -ur : 
h pur»

ON DEM \NI»! 
_ No ! - - I

'EM AND!

derr.. 
aujor.rti 
la 8â : i 
repris . 
2»i. J. L

raison,

lu

____  _______t heures, a.m., par les rues Sainte» p£',
♦ o.. La semaine prochaine j kliiabeth, Doreheeter.Saint-Domi- au r. 
thi ^trale «rra close par la j n^âUf‘ Ontario, Bf^audry,Mignonne, | cH 

de “ Monte Criato.” S*ini-Denia, Hainte-Catherice à Té- I 
'•il; ont j « aéra le rôle j d*- Ni*-r*e-i>ame de Lourdes où 1 

principal : *• Edmond DaIltès.,, lJre 1 • •’ .‘ ni 11*» sera chantée a i
- " 1 f^x hcuri H. Après la moRse.la jiro-

Envoyé a lhôpital j cession se reformera et passera par j ^
’;e matin, Ua jeune homme d’ori- ' “ * : u ' ra T.e i J* erir,e« >amt-

'rch eater. Sanguin et,
riae à la salle où elle

ur * 4 Charles, et a dit I ** ®**Pt;r7e*,a
quTi étau très malade et ne pou- Les ami» «h- ir m qui demej-
vait pas aller plus loin. Le sergent i rtnt _sa.r S rueH P^r où passera la

Henri 
9 KH»> J'JHcph F 

u landi, le

**'« «••»«'. à i-air «liaUnKu* s’êst 'IKir'-- 
}>r^M.Q*éà la s'i ion d« police No •( i ‘
ill Foil

heure - a. m.
Le convoi fum-br® p» 

eon p» « No. 74 nie Ihi 
a i' k’1 au St Mm r. ut q 
Cet« -de»-N fis®® lieu «i 

l :r* lil's.et »•*»*» >*mt 
outre iuvttation.

N DEM

O
5 j

l)s ,l-;' n
o

Agum» d iinmeubïi»-, fie l«.>ei 
« » chambre '2>»1, bât.-.-s» Ue 
l.ifu. l>r «■ de ia Plan «1 Vnoe

à i-.NlMD Cri riiar

t do flnan- 
N*.-a \ »rk
1'*ntieK|

nn») cqut-irièro- 
Beiver HhÜ

bonne fenuuo d« 
rua Ste i afhurilv 

2» 17- 1
KM A ND

.* a VI c 
ia Hf bu

/ - u. h Sc i -
DEMANDÉ

ii« -< a*rum |»oiir vend -o
iuo» piioiottrapliiijur r- i^« . 

•ai.»» r ^.» par jour. - a tre» 
-• fiftir"'* st.Lfiurent. JT 1

t ne grande hâtive « n nriquu. nuhambra». 
uhaurtVu » l urtii ehauiie. tn - grand® arie on 
b: q .« . l.ait- vr a vottiir® . ave- J« g n-rit j 
pou i !< •«volier, a'j-deiii de pied» le ter î 
raîn, » t ndant du Ja rue ijtiraia'.i^ni- m la J 
ru* 2 irumniuniJ. L ne de» propriei*-i l'^piu*, î 
de««ira.'*iu» b? la ville. Le terrain ». ul vaut i 
• ^ '»u. non» vundrorui !a propriété pour j 

.4«i « »n '-uiit constr nre nui «-uî.u pro (
pri»-!*- un i. *nnd nombre de petite» iiiai*on<i I 
ou 1< g* u*en« - u n> d«»ni «tint un Finn p rôtit. I 

H. Ifl Tt IlINs ^ CIE.
Bâlr VU New.York Life *

AU BSN «IABCHÉ
1867. 1869. 1871

RUE NOTRE-DAME
VAUOUETTE

VALIQUETTE
I-untli, le VA) Juin, et Mardi 

le 1er Juillet

Vous épargnerez 25 a 30 pour 
cjnt sur chaque article que 

vous achèterez ici.

GRANDES COURSES
A LONGUETUIL.

e .« huluam h.arstos Mar(ji et %fpe(ji ,5 el

MlfiCmiiiiSESElIBBKMSIL'ElWI: PRKMItH JOÜR
L** »«.u«teign- vendra a lomon. pour In 

comptu .iç « eux y «. .. . rnet- IVntrepot «lu 
.M^I I», Ma-»i)iint i «• O* ri’c -i l'nul mer 
îKin‘J5IUll* ^ 0‘" -r ir-flu.1J na.n *. île r„. JU sa • «|.-j-o.\ ru i.^ir < 
de snKoa. 2U MC» df jH'ivrr niaiic. l-gertmom 
rndommsgcr. \ «*nt® a mUR

, ( U’ILLIAM H. AHNTON.
' ~ F n'An u.'. r.

----------- ——------ —

LA CANADIENNE
COMPAGNIE d'ASSURANCE sur la VIE

m rue St Jacques, eu 1 u rr jy 
Bureau de Poste

Hon. J G. Lavi.u.kttk. nr^Went,
J. I.H. Mrhavi». —.ni ai ru

rn",l’tAnl rx“dant lu» obligation® d» la 
compagnie m\er» ,«•» .»^,.iru- >, ra toujour» 
iI.-.iom- au « rviiit du gouvern«»m«'nt.

1 'n'' locaux cl voyag ur« «l< mandé®.
U* août s la I*. DA Ko N. gérant

No. I BDJ BhE d®|l(M> ria<»-«® d® LM.
N«>. 2- MOI RS K «lu Lü»i Cianiiu du j in 
N«*. ,t BOt'RsK «lu fl.Ÿi—Cla« *u «d* *2 4«i.

SECOND JOUR
No. 1 BOt HME de t'2»*i donné® par i Hon.

Br inter Ministre du u Brovlnu®, 
I*°ur t<tiM chevaux nui», élevé** .«t 
i* -ob ’ dan® i.« yrnvinuu.

N . HOl f.-K , iur tou» uhevauf
# d*- •i-.aiie aiiH.

No. C, HOI I "K lie ebovaux nnnim***. 
No. 7 -HDl H-i; «j. fi'in. i)uv#rt® a tous ch® 

vauv tnu i®ur». ut rtiubteur»
Ml B<'KEPI. U 

ÎMiiiü*!. à II b* iiroi* l\ M.. < t devront ètr 
adreH®én» h J. H. Hurea>i. Is0*2 ru«* 8t«42atbr 
fin®.

ADMISSION. - - 25c
F«mr autr«' informations voir le programme

CT-'5* ' J

Ctaibrldgi; i; .. c-tait df servie- Ta 
envojé è l’ir pitai Généra..

Vol d ontlls
John Gamache et f*on neveu Ar-

tütr ont été arrêu*'-»
avoir volé des outil* de maçon dan» du Par - hmer en baïlon
one maison en construction rne * i;; un après-midi dimanche
Saint-Hubert. Leur procès a éi^ 
remis/àmercreid. prochain. 
tantuffes» objets volés s’élève il *io
«fnron.

ffr urel/.r» dl verses
.ffiarle* Vandry, peintre de 

cette vu ta. a déposé son bilan hier ;
■oi* pasaîf est d’environ f4,50u.

—Vn des membres du bataib 
Hn a été arrêVétpour avoir refusé 
de sitc^re les exercices, à la deman­
de du capitaine Manseau, de la
‘ dund!^^0 procès est fixé

t «nragagea^ommé
jHaac Vfnebérgya déffmê une plain- 
;e contre Aegustin Laionde, hôte- 
net du carré Ghabolllez, et son fil»», 
qu’il accuse de l'avoir frappé. La 
cau«e sera entendue lundi prochain.

Allocution ▼lllo-Mario
IV y a ea hier soir réunion des 

membres do l’Association Ville- 
■farie, sons la présidence de M. 
rbain Lafontaine.

membres dont les noms sui- 
>nt été élu» délégués au Oon- 

- A Central des Métiers eh du Tra- 
\..2 ; MM. ËTN. Cuesou, G. O. Cor* 
i i vi au et J. P. Ooatlào.

tf. Urbain Lafontaine a été réélu 
par acclamation président.

Après l’éloetion des ofbciers, M.
Lafontaine a été choisi comme clé

procession sont priés d’orner leurs 
résidences pou*- rehauhser .’éclat de 
cette fête canadieou ) française.

s. c. Voua*
Le célèbre aérouaute 8. C. Young

du »

/Je

S'AIDER
LES LES AUTRES.

Ai p 1 No 1. 1890

O
O -
ser gl1®) par moii
barunu «f® F.a 1 *i

»>Kitrn . r.
rKvRih*-.

AvIniJac' *
I Argent Ku .n.^en-u o^f. 
•ortera à Mnio Lai a 

Di» mu.

DEPARTEMENT DE *S01E
^ - KNfiKK pur ii. Hl. T( „,S,x< r, | ^ t°,,te" nUanCe*’

< our». , n ; trot * BuKuil. I*. Q , Ji.ini) de 
)un»uii. lur <-t 2 juillot.
A Si-Oéeairu. P. q.. M et 9 jutllut.

 .1 5jail

Ventes par Encan 

PAH MARCOTTE FRERES.

\ VI* I>i : I ' \ILI.ITE

lunx brmnu-* »«ri»:
h i No 76 ruuM-ïvmjw

irf» eplundidu nropri' iv* bien eonnu® ®ou® 
hjïioiid TUA t AM» AP.

( omprenam ® ia ron IHa< rr» avec unu grand® 
, rAsiil. m« -•. tudiu» ku r r - «-t ba i»-..-
j ex te ri eu ri**, •* inagnitfqu® «ur lu < b» mi,In i!®

uu ut h» ' U ira du pu n fi «rii 
t un»' vue bmmiS-

iégué au congrès ouvrier du Canada 
qui.doitavoir lieu il iKtawa le ore-

enm. T et 4 heures et a l’intention 
d« dewr endre a une cinquantaine de 
milles de Montréal.

Par® âoùner
DIMANCHK SOI H. 2SJUIX DK 8 A 1<H HCtTHSS

1 Man h® - Grf.ndu-mitrcho d® pro«.'®»-«!on
B*‘îioni.

2 Ouverture Sij ulaa n>i . Aa.i*n
3 A al®- —Uolitn-lu ..VTaMtouMl
* Mueiqu® orlgnnHi*.* J>ar.«® d®« ^urovards..
. , , Lamoihu.

* > N.»io d® mxnpboos—la Météore ..Zuie 
’ 6 Su!®«.;thn. «ùur j-rt*Iurn Verdi

7 NI u*t q ue c«nuiqu u — Ao tp-tre der mt/n irie n* i
Fahrüach. - 

(Intermude lOioinate»)
8 Mti«iquu dramatlqu® HénedlrUoa de®

iK*igr,Hrd* .Meyerbuur !
9 Trto--C7onrer»a/.>«mu

MM. F- Du van r. HsatbnUi : J Vanpoa n** | 
Clarinuii « t n Hu'itauhul, Flut*. * j

WILLJAMh p, Veotriloquu
10 V'al.i® Hydropai^n ...........
11 Polka Minuit . Waldteuful*
To»i® lea soir* la semaine prochatae le 

célébré Ventriloque. C. W. Williams

Ti L

l a
Montréal 
rlbution d

■ o irsnt,
IShT• lifa. f l
’ntGii Hoir

■ ^ \ \ln\, Vi K -o-
I ■ • *

ayant 81 ./«nu a 
'•cuvant ruali-

1 «AM 11 II. “M..'®.”
!MK-_________ I îacût®®-.ié».>
d-ii'HU- h® nn matin, daii» ( du la Montawi.* «'i«uimari

t.Hf budralu a la rue | rtqu«* d® i.t vilh*. du Huu v® .si-LAun iit ®t de lu 
wrtefenill® uontuimnr «i® rivi.-r-. ( U ta ni. r «in «a., un\irouLact *ui 

unu di->:Anou üu .iüoiilfe® i.u plu». On peu' 
voir du* pborogvaphie'» «le « etto belle pro 
plié tu a notre Loreftu.

B. H PTC HI N ' fr f IF.
_ Hâ*j®ne Je la »\u* York iJfu.

r**rtu n qui lu rap- 
N<» 1*5 rn® Notr.

_____ S/T- 1
ommsu.l® 

i** menuletcr. 
“7S# niu Mn! 

247- 3

«^® «• -•' ma* i^o.ooo ' , .«;. ;
e. arj, » ’P

a » % u,
r I

i- *:i--l o Ib-t « rompre j
ir mar. handtsu> ^i mal-

A VKNDRL j ■ il Hl'TCHJN - 8c CIL

i n grun?» nombre de r*Hu<lun<-u« dan» toute 
I lu* partie* iu ia ville du >.'< <jihi u %.bj ir»),

— SI KHI —
w« ra

\ Vio I >I*|

îx»t j* x>our ré’iklen* »*« p"* vu»** **i p:aci f|f -* ^ . ... »fui ru
’ille

IHD-
V, * r .-** de ia< TSc. >

POUR LA MEILLKURF. ; _______

C1 I f TP \T 1 4—! i Planneur 3 A. Wood êt Cl® a ruban, .,ia
sOA. I .1 j chines a m ■ «lui «corroveiir V ^ LNDKL PaU H. LLTC’HI?>^ g CIK

NON LAVÉE

itu* ie- pril.ci] 
ez u\ o r il dutaili 
U HITriUNSA, ( ie

bfif S u 11® ia New \ ork Life.

FETE NATIONALE FftANÇAISE DU 14 
JlILLKT

I>® fume trr anil pidue-ninii® annuel au profU 
de U " «lu l ’e.'ug. aura Iteu au Par*
Softmuf, U--; ) i 14 • r i.» ju.lîet. \® po» oub -er 
C -rHi;*î ; ]uu ni'jue du bienfaivm < : N.-r ,
brun»®® af irHCtionK. gj et 28 J.

Chausnures pour gari.'on*. chaussxre* pour 
filles. tb>»u-*uru pmir unfanls « béz Fogarty, 
unin de* rue« Saint Irt-iurcm e* -.«.utf « atbe 
rinu.

«il i mo x i>

X 1» - I -I- VI 111 N I X

H„„ BA8K It.VLI. CBIMPIORIII 1 ^ HALL

Grand Rapids vs. Mont-eal
Ouiirsl I * Partu*- F>re d,• u Confudurhtion J partir® 

I.F VIATIV IO.-Vi. APRES MIDI ?.V) 
MElU'RFDf Lu parti*- comtaoo* era a 4 hr*.

TERRAIN DES SHAMROCKS Entr«« 25c. «t 35c.

et quantité u au’.r*f. v 
le bo 

MAVfrAr*! .

:orroy®ur
« travaille

LES BÉBÉS QUI PLEÜBENT
l.e« »*bu* pleurent parue n„ i|B Mnt „ouf. 

frantM. I,**ur- petite® g. n« ,i ®rt eont ur,f*an). 
nieei. et n*. M.nf plu® ou n.oirii fluvreux Si 
iV™ ',iU 1 r’u : :L” * '*'> *!•* coi
fWwe«îîîStr,<,W®* do Norman pour la 
Dentition, V« •••«»,'ta:, r- r. a 'lu
• - -luz.-munt r.inarqnable ^>ur 1* 1 I I » i sd * ré de < M LAY IC* NE, épLi®

• r- n" 1. r.; r.< . r-nf ut i > • r, ,,r. 1/ *1*'Mnntr< ai. r ai! ,
■ une amélioration «*:n«;btedariH|>tet*lul«Mr ^w , , J .'ni. Iterum-b / k * ,. • ... , ,i V r " u--iK i- - vendront par *'•> iû publit^ntin mervmilc x, couleur a *sor- 0 «- .*• * .t./p* «i iurn *T v^, Nor",an* Xl -i - O n.i.kli ^ *a burmu

! tie, .v v valant 90« . ttefmt Prt* iTte r tl W’ïï. i,,rHs I’KHM A P. TEAt’. curateur. Il*, pru
i (,< ,,, i,>f *1»**' *o ... % -------- »»»* «.au pr tiuino1 I én - appartenant A la * »*1__________ COMPAQ*,KD.

ümiblTiON DE II fllïlERE omn I < u * «!® :*» cité «ie Montréal. n'>*'«*ùrant T.
tue . * «lu front en avanL u‘ "7 piédr « pyuc« 
on arriére, par Ml pleo«3po'i' •» du profondeuf 
h « i- -ui-erlgu*'- p'.rtftnt No 1*13 rue
Migponn»'.

2. I n ®iitr< lot de terre àlm.l No 671 de* 
plan i*i livre d® renvoi du dit «juartier 81. 
ïiOul® «le U cité du Montréal, meaurant Ci 
t'iud- * |Mtuc. - .p- front, par C ptu-ld 4 pouce» 
de profondeur av '«hii—* portant «e No 
1 ■ mu Mignonne d** ia ci •• «lu Montreal.

C * propriété*«uront t*ndv!tf« sépar**ai^#t 
«i «ujut aux liy potliéiiio a 

I f* titr»»* ut uertiilrat® -.e ruebur* •*©« p«u- 
' ent «Mr« vus au bureau du curateur.

« Il- DEHMARTF A U. Curateur. 
No 1 M«* ru»* Notre Dame, Montr%L

JOB ! JOB ! !
'-atin broche à 50e. «•• 75c. i T.i7'o"-7',o.|,t ,v .T lu’i v"'

Satin merveilleux n6ir. Une s Dé- I >'ir"s( »>' " i. <tu. 
oiallWb p-irt.tonn.’krt'.o'" «*

v enez voir notre étalage de soie j Prenez i® tmin d® * 0ô hr® n
dans nos vitrines. n>„ pour• oaut'-r lus rapid»®,
A^Tr}t rdf C.;chemJr« ot’ImSileiVainli^p.^'- ^’,r
a étoffe à robes, 600 pièces d’étoffe F« >- tu.vi per . S I h?, p. m Prix ,]u ua® 
à robr « 44 Hunting’* pure laine va- esge Mi Ulas
tant 38c., vendu a 22 ois ’ ! i rsno/]Mrslndé,'»hn»p. m.,

. .. . IT l du nnnaair*'ilûri caisse mousseline >le iHip»*. **• j P. n*f;!. / tabl.^ 
r lté .. 12jc., 75 piècesd^ cachemire 1 ; 1 • ‘ i i t* - :

bro.-W o* tout,-» nuance., o pou, e, I kJ'n'J

pour Livchiui*

an* indicatsura an»®* 
billet®.

MAGNIFIQUES PLACEMENTS
•2 u!.-g:«ntu* raawon* neuves en briqua 8

H.T. CHALÎTOUX ctClE * , ' n 1 ' * 1 ni
No 193 RI K ST-UliiîAIN u'i,h* en l>r Q'»c. "• n de la ru© 8

h-aï ' A‘ n ire ut do* -'ur* . l.on com d utbiii©-.
»* ' i* o i,» i », r»i , 3I- ■» ''

Joli.- réslden» 0 un pterre 10 uhambru®. .1BASTILLE

''7 s* . LZ

*• “ *’» • :• i' -
P V-
ï : V * V\ ft'1 ! Oa; v i « urt 
v- 5&;V»-V-2” - t.onnu -i» fîl i- », n- j.r*
\J rE U * Pn « ».

j®n»scfüra« ®, n» pr 
v i a.uun u^iituta • Ha$! 

1 ■* troururez chez votre nharru

LA PROTECTION r® LIBRE ECHANGE 
Préparation a»' ru pour la mMnufvtnre 

um gr u.d. d ft|.p«ruii- éléutr.que®. Seule rnai- 
-on i«érii*u®u . an- 1m i roriuoe de (jiiébèc. 

lepre- ' F <»-«ir«*'1« -o-m*r.e* inc» a’uiiri fiincfion- 
I n.-n ent garsotl. 1>» Ci© Cana © r. «i'Ll, «

I i.i boi'u. I
r -•/, CV «u»» r-n parfait ordre r r 

I Ca . In-f-r. t. \r;, n ,

UNE CHANCE
“l>a,c?«rtLrPie?,bre- , 1, -r - . - .. M r ,.r„ r , ■ - ,ro tsaiancfts, ‘J 1

oeil cigsners, à Itmr assemblée e‘ * x « a Rai^re - A 1
régulière, ont élu leurs trois délé- •'1 ’ rd. « i« » tri* ien, J«.s L. . d ur r, °" c c-5,
guéis au Gonso il central rie® Mr t <* . dm; * .gueaau <Conseil central des Mét o s 
efcfdo Travail. Ce sont: MM. Klie 
Massy, P. J. Ryan et G. *S. Warren

A cou* qui ont béaoin de balsncea 
a foin ou a charbon

The Warren Scale Co.
454 et 456 RUf C,T PA'Jl. COIS DE LA 

RUE ST NICOLAS
Yn lu purfM'tionnurviun* et t ami'Korat «on d® 

leur ouuUa^- vendront k l'avenir lunr® ha 
hincu* a « barUm et a foin «a v prix: nui vanta ;

Balance*, 3 tonnes - - $60
tonne* • - $65 7 *' r't ^ *■ l .;*■ i* non® a« -.®

• • • 1 ! . lin’

Q ■ 
bn * « 

D« u

AP'.

nUottio . ImIi»-. utv.. rue Drolut. t-rfi
é
f*' iob* i»ac< iii«*nt® ru briijue®, .h c-ifiîn.

.ue
■ lia
'*ol. |

•onr garanti*® et appro*véea
par lu . ■iivem«*riiunt.

C.»rir2îi,7, -» .<>•
nue.

et .«lan h 
Deux Miai**«»ti« dut;

>î »•! 1 autre du il « !
1!© .*» î «je .wt L rtMiu,

Nouxellé tiétDS' un brique h 3 étage*. || 
1 l ambiu*. bain*. ei«., b«.nnu u« urlu, l-'oinie 
M » liarie®.

I r».i® uonvi aux logi'ni'nt* un briquo, a\©
hu© I®iV*il. it4.iPPk

D»-ux nouveau* logemunt- n ii-rru, ®ît t 
BUi)f « liambrc® rtim un, b.u . (7 ., n
(ial'ingu. R uu Drolet, pr * 1' r *• m l.*.u . 
fi ..* n.

I n ti'o en briqua, d« t. m un. Rue 8t 
Chrlai p , fi.im

D ........... n briqur e ;'guim nl®. ruo
Kluoimru,

Denx Mot® un briqiiu, lu Ingernunt®, ruu 
l*anhi »mia, $l'i (P»t.

D» ux n»ai«Mm* «*n brique l logemcnta, ruu
l’ntl.» rot la, f'i.nos,

î ' ® tiuii ' *-«»iv Ingemunt® un brique, fi « t 7 
. mb rue Conr*ol, $A.P*»

mi..-«* 1. V l>< *: ZAIINK

:“*• • * ' . ■ -1 1 .• I...IU -n i ». I c "Mie-mains, toile à verre et toilJ
„ 5 J ^* fol», vendu, «d prix da groa.

CHAPEAUX ! CHAPEAUX î
partir Oiiuhi.

broché de tOUt*H nuances, 4-1 DOU( UH I «»«, ,« i® ,'Cin ‘*Iîrf pour l'arc l MAHCD I TL FHEHES.•largeur, valant 75c. vendu* à 60c j ,Vrr"t- f .,
rout, s nos étoffes à robes ont été f -------- - I----------------

réduite, de 20 pour cent. C fiST VIANDE Ct BREUVAGE
SPECIALITE: 'v'nuu

— FOI’K —
3 caisses de Henrietta noir et de 

couleurs, pour être vendu A 25cts.

TOILE ! TOILE ! I
Venant d’arriver uu prand lot de 

toih i nappe que nous vendrons è 
partir de locta en montant.

Aus.Mi un grand lo? do serviettes

MOI MAINTENANT 

fîAlES FEMMES OE WINDSOR

r*utt© citation N'appliqu© dan® «m «un® tré® 
au .1 h at r, ® ' l ild i r, f,,j| ,|r<

nn «h «iulitteux en i • t«uilant .„r dm 
i. u. boni© b<*n pain f , h On fait du bon 
tbu de b<»*uf un y aioutant de l ean bouUlant© 
et en Meiauumnnrit nu goût.

15 avril ni a—j no

juin 5 12 majqlL,

AVIS DE FAILLITE
bane 1 affair*' du J\MFS HOOLAflAH 

•Il • rue fit Faut. M ontréal.
l e- ««UMignUf ▼*• r «.«t par encan, ®* loti 
• •• i»»* «u b.-tt «j r - , u No 315 ru® tit Faoi»

M. n «-a .

Mercredi, 9 Juillet 1890
A DIX IIKtTREi 

fautif «le la «u cmMion uoaiiB® «nlt :
F«»nd® d«» niarrhindi.Hna «J© faotal-

aif. iibndrie. jouvta. rie ..............
Fix? art a ................................................ .

Dett©* de li*. ru* d'apré* IDto ........
MMfNTL*

d< r«'u®vr»ir une grand** rrnxi 
guarlon de « e**

Mouclioirs en toile ourrclt-: 

jKiur dames

• • «■- «'ii u iij *. i'i;ii ,!«• i ^ chapeaux de r, , ,

-■°.. . ■" pa 1,!r’our venju a i.ict. Soumissions jioiip Débentureset 35c-s.

La Galté© Frajnçala®
Grand pique-nique»aujourd’hai et rbin. u. r oop «t. ., ,,„r 
f soir del heure p. ra. à minuit. ^^^ •^ ** «** 444

• ouïe antre «le h<m tialancea. tuile* qu©

Balance plateforme et Balance à 
comptoir

•IfriHu» a>i a* : I <

I.A I
V©imps tttaroisur imtru ii-vutiinuuL avant j

B. HUTCHINS A Ci©.
Ha?l.^« du N* I S rk Llf«

J ^ mu rem/'d® du famille pour tst/mx.
“* ‘ ~ ~ mployur la ^prunnedê I

bouleiJI®. a rend.*® *

d,t?«u:ro,^. n.-;i
lomination et feu d’artifice. Admis- i ta**4*'* ri du «o«iteur pourdamt- un - • „ , t..«,*.« a itr**a bain,,..-, ,
aiOCl 1U WtS. ! fe‘ diUMviii— tarnteur® »t turmen, « bax fa. ir « hi, uia «i aux EU • L'uut.

4 ropartp. iAS-iSo i MJ~~HU~jao

l’n Joli chapeau garni pour 35cts I 
valant |1.50.

Réduction Exîpanpjinaipe
tous le» autres .lépartoment»

Alphonse Vaüpette
Alfred A. Vuliqiictte

',RûPRl ETA l R ES
DU

ST HENRI DE MONTREAL
On daniandu du* «oiimiaainni nnnr Tauhat 

d«r* il^tu n?«iru«« «]© la v i4ledo .hi If. i

X I 00,000
ni'. y«l.«>00 (Il \ f.;

flotnbouraablu* dan* i‘« an* ut non avant »»t 
p<»eanl Intérêt au taux (lu «ntalru i»«*iii «o
•«•• I» ......... M- ■! M.-JukÜ » M.'.nirT,',! T,. S.I.. r »*«m-, »

i. «-vnliiatton di« la propriété. imiNwabl® au 
lur dé« embru «•fait nu.jfda du

ftMM
j L inrentftir.-«••t A nntro bureau. P if 
, r < inf rmation* a'oilr©*®* r A

K R N T A ITRC’OTTE 
7 Ha* «• d'A: nu t, M'»ntréaL 

M A RCOTTK F H Kit R.*'.
Km auteur* 2H 3?».

VENTE POUR LE COMIEICE
PAR MARCOTTE FRERES

Mercredi, le 2 Juillet Procbîin
T*n *1 or U d*s hanqii®r<<ur© do rnarrhasAIHi

*u« bu** au muni ■ t d® f •«*» . * nn^ui ant

iOBN AlfÏŒN à CiE A2®ü!I.* A"
v l lh: 1867. *869. 1871
.k un. ! KUE NOTUK OAME

‘ SW-S J
1757 RUE NOTRE DAME

L g ; ABU K EN MIL jp; -I
ii. in’rr<’iiiN* cv « ii»;

üati.*»be dk la nkwyui:
Wi-l

M ris :i 4MH, 4M» |>
of la i »T*ub% M.ndsavnon l.l.fiai ârnua 

lj* - <»uni.-.- ou- ernit refusé m*.j au mardi 
loNjudc a *ix bunr«* «lu «.h a«lr»*w
«■ ««- aji *«>MH*lgn« ut marqu* u* • .'OuiniHain.ia 
pour «lébentnrr»

I*«>ur (hux amplu» Informa4ion®, * adro««©r
■‘OUA-. gft*

A DKHFV K, Jn.
h,*,. Tré*

Moite fi®, -i- iD-nri d« M-.ntrea
St Hoiin de Muritrum, i

aijuUiiowi / iû^uui-j 9iroi

tou ,iudl»unu>- dentin- « nu'Uiu©-1 r'huinl^S 
uorj. .«il.M- n* fia®. < «*l*. «'«illet*. tn®s 
choir*. îwimpluli''. bo'jfon* rt-.

I u> >o«k «lu h «rd. 'ait- - b uu a’- .'rtfé® 
mom ant d«* $2.7 ' »

i*k ri.r®
Cm pnrde**n* u'/umiMw - ©t. «I •' i t*.
14'* «•ai-®»** «lui «Mtnaf. 1ère quvM' •
I IM ra ««m-* du « in rr*,
:v2 « a -«-u'i «lu ttif-
4 uni - ■««■• du iitnri’band » - u* du faiifm* •'
I/»' mil |M*ur < < r % « i «I i •«« i i ••urvu, *

, lof* • «'tu • iia-- i««ix n* u* •« u *
Vi nt© a lu beuru* a m

Ma IM ont F MER F*4 _
I 2b? è knuatt®’»'*

B$C

D^^//+/$D


